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ABONNEMENS
EDITION TRI-HEBDOMADAIRB.— Au Canada, un an, $4 ;

six mois, $2.— Aux Etats-Unis, un an, $56; six mois, $2.50,
— En Angletérre, un an, $6; six mois, $3. —En France, un ap,

$12; six mois, $8.

EDITION HEBDOMADAIRE. — Au Canada, un an, $2;
six mois, $I, — Aux Efats-Unis, un

81.25.— En Angleterre, un an, $3; siz m
un an, $6 ; six mois, $2.50,

£7Les abonnemens datent du ler et du 15 de €

On he-reçoit pas d'abonnement pour moins de six mois. — Les
lettres ot envois non-effranchis sont refusés.
continuation, pour être valable, devra être donné au moins un

an, $2.60; six mois,
ols, 83:50.— En France,

ue mois.

Tout avis de dis-

rois avantl'expirationdu semestre commencé. Les frais de poste
tont à la charge de l'abonné. On adresse les lettres et communi-
casions à Dorion Er Cr, rue Ste.-Thérèse No. 7, Montréal, O. E,

vIL XIII.

AVIS OFFICIELS.

    
ARRIVEES ET DÉPARTS DES MALLES

DE MONTRÉAL
Montréal, 28 mars 1864.
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Ste.-Rose, Ste.-Thérése, St.~-Jérdme, attendues
À % heures p M et fermées & 7 heures A M

 

(1) Sacdu Conducteur, ouvert jusqu'd 7.25 A 3
(2) do do do 6.10 p M
(3) do do do7.40aMmet2.55P 4
(4) do do do 2.55pw

 

Les lettres qu'on voudra faire enregistrer de-
vront être déposées un quart d'heure avant la
fermeture des malles.
 

 

DISSOLUTION DE SOCIETE
AVIS est par les présentes don-

né que la société existant entre JOHN F.

HENRYet E. B. JOHNSON, sous les noms et
raison de JOHN F. HENRY ct Cie, dans les

affaires de médecines brevetées, et les parfums,

dansla cité de Montréal, C. E., est de ce jour

dissoute de consentement mutuel.
Toutes les réclamations contre la ci-devant so-

ciété, antéricures à cette date, seront payées par

JOHN F. HENRY, et toutes les dettes dues à
l'anciennne Société devront être payées à JOHN

F. HENRY ou 4 scs agents.

JOHN F. HENRY,
KE. B. JOHNSON.

Montréal, 22 mars 1864. bs-—30

 

En conséquence de l'annonce ci-dessus, les
soussignés donnent avis qu’ils sont entrés en so-

ciété pour transiger dans la ligue d'affaires ci-
dessus décrite, au No. 303 rue St.-Paul, Montréal,

C. E,, qui seront comment ci-devant conduites
sous les nom et raison de John F. Henry et Cie.

JOHN F. HENRY,

JOSEPH H. LEONARD,

B.'S. BARRETT.
29 mars 1864. bs—30

AVIS
LES soussignés attirent Patten-

tion de leurs pratiques et du public en géné_

ral sor le fonds choisi de chapeaux de feutre et

ensquettes en draps de falniques française, an-
glaise ct américaine. Ces marchandises peuvent
être achetées 4 meilleur marché dans nos maga.

sins que nlimporte dams quel autre de cette
Cité.

 

RIEPERT er Cie.
No. 73, Grande ruc St.-Laureut.

29 mars 1864. em—30

FERRONNERIES ET POELES
E nouveau Poûùle àî © cuisinÀ “CAN Aba” pour charhon et hoe, originaet patentë Il à été coulé expressément pour lemarché de Montréal. Un Poûle des plus écono-Miques prenant la place des “ STEWARD ”-Imitation STEWARD" et TRIUMPH"Le “ MORNING GLORY,” quatre grandeurs,ALBANIAN, « NORTHERN LIGHT"“ RAILWAY COAL BURNER.”J'ai maintenant en mains un Fonds des moil-leurs POÈLES DE CUISINE, Charbon ou Bois.

pour SALON. POÈLES pour PAS-POÈLE
SAGE. ;

ENSEIGNE DU MARTEAU,
COIN D98 RUES #7. PAUL NT St. GABRIEL.

Gélèbres Poèles Sourds, Tuyaux de Poète

ANNONCES LEGALES.
AVIS.

IL’ ASSOCIATION des Arts de
Montréal pétitionnera le Parlement à sa

prochaine Session, pour obtenir le privilége d'é-
tablir une “ UNION DES ARTS" devant fonc-
tionner de pair avec les autres opérations de
l'Association.

Montréal, 16 fév 1864 bm-13,

 

L" soussigné pétitionnera la
législature à sa prochaine session, ou aus-

sitôt que sa pétition à cet effet sera reçue, pour
un bill de divorce d'avec sa femme, Janet Mary
Leslie, pour cause d'adultére.

JAMES BENNING.
Montréal, ler décembre 1863. 6m—124

 

J)EUX jeunes messieurs désire-
raient se procurer une pension ct des appar-

tements dans une famille canadienne française.
Ondésirerait deux chambres à coucher et un salon
ou une grande chambre à coucher et un salon.

Adresser par lettre en mentionnant les condi-
tions, à la boîte 176 Bureau de poste de Montréal.

6 février 1864. jno—9

 

AVIS.

E donne avis quejem’adresse-
serai nu Conseil-de-Ville pour obtenir per-

mission d'ériger un engin à vapeur au No. 128
rue Visitation.

H. LEVEQUE.
Montréal, 24 mars. cf—29
 

AVIS

AVIS est par les présentes don-
né qu'une pétition sera présentée au Parle-

ment, durant sa prochaine session, pour obtenir
l'autorisation de maintenir tout en amendant
FACTE 18e Victorin, qui incorpore The Grand
and subordinate Divisions of the Sons of Tem-
perance of Canada East.

JOHN S. HALL,
Grand Secrétaire.

6 fév 1864 afps-bm-9
 

AVIS

URE pétition sera présentée
au Parlement, à sa prochaine session ou

ussitôt qu’il pourra prendre la chose en consi-
ération, demandant la passation d’une loi pour
ourvoir à la nomination des successeurs aux
yndics de l'église de la rue St-Gabriel ct de
à propriété Manse, à Montréal, et pourrectifier
les titres d'icelles ; aussi pour autoriser les Syn-
ics des dites propriétés de vendre, hypothé-
ter ou disposer d’icelles tout autrement et d’en
cheter d'autres au lieu et place et pour pour-
oir à la mise en opération des stipulations d’un

certain compromis en ce qui a trait & la litigation
relative à ces propriétés.

r
o
t
o
p

<
p
o
g

- CROSS & LUNN.
Procureurs des Pétitionnaires.

Montréal, 6 fév 1864 afps-bm-9
 

AVIS.

AVIS est par les présentes don-
A né qu'une petition sera présentée au Conseil-
de-ville, par William Bateman, ingénieur et ma-
chiniste, pour obtenir le privilège d’ériger un en-
gin à vapeur de la force de quatre chevaux sur les
prémisses de M. Joseph Sargison, forgeron, rue
Dalhousie, No. 25, Grifntown.

Montréal, 22 mars 1864. cf—28
 

BANQUE JACQUES-CARTIER.
Je résent donnéAY est par le

qu'un SIXIEME VERSEMENT de DIX par
cent sur le capital souscrit de cette Institution,
sera payable à son bureau depuis le PREMIER
jusqu’au QUINZE AVRIL prochain.

Par ordre.
‘ H. COTTE,

Caissier.
ler mare * afps-jno-19

 

 

ENTREPOT DE POELES
302 ET 304, RUE ST.-PAUL.

N reçoit maintenant :
POELES pour COULOIRS, Morning Glory

Albanan, Violet, Gaz Burner.
POELES de CUISINE : Ji¥n Duke, Duchess,

Empire State, Companion, célèbres Poèles de P.
P. STEWART, pour bois ou charbon.
FOURNAISFS.—Imitation de Poèles russes.

A DES PRIX TRES REDUITS.
GEO. HAGAR & CIE.

FOn recevra dans quelques jours le Northern
Light Gaz Burner, fabriqué par celui qui a obtenu
le brevet à Troy. En consèquence de l'escompte
sur l'argent américain, ils ecront vendus à des
Prix extrêmement RÉDUITS.

22 oct 1863

A VENDRE
PAR AUTORITE DE JUSTICE

UX emplacement au coin des
Rues Devienne et St.-Georges (ci-devant

St.-Simon) avec TROIS MAISONS et autres bâ-
tisses dessus construites.
La vente aura lieu le 8 Avril prochain À 11

heures À. M. au Bureau des Notaires soussignés
à qui on pourra s'adresser pourles conditions.

* PF. J. DURAND, N. P,,
N. G. BOURBONNIERE, N. P.

cf—28

aa—115
 

 

22 mars,

CUIR À SEMELLE

NEW-GLASGOW.

Le soussigné reçoit maintenant
de la Tannerie, du Cuir à Semelle de la

marque favorite ci-dessus, sur lequelil attire l'at-
tention des Acheteurs.

— AUSSI—

cura SEMELLE de toute autre Description.
G. E. SEYMOUR,

242 Rue St, Paul.
34

 

Montréal 9 avril 1863

A VENDRE
 

etc. garnissant en partie
166 rue NOTRE-DAME, occupé par M. VARY.

S'adresser au propriétaire,
wt E. ANGERS,

305, Rue Notre-Dame,

19 mars
 

veau frangnis pour homies 11s.3d. ;
: E. ANGERS, 6 for G. LEPAGE. 0

Otard Dupuy et Cie
. Hennessy

q arteomptoirs, tnbleties, gazoliers 3 Feuier-et Cie

Près de la Rue MoGin.

Congrès Kid pour dames 6à 3d. Congrès en

    
 

 

DORION et Cie, Proprietaires-Editeurs.

Edition Tri-Hebdomadaire.— MONTREAL, JEUDI MATIN, 31 MARS 1664,

AMUSEMENS,

SEULEMENT POUR UN TEMPS LIMITE.

LE MUSEE
D'ANATOMIE ET DE LA SCIENCE

nu

DOCTEUR KAHN.
EBT MAINTENANT OUVERT TOUS LES JOURS

(Les Messieurs seuls son! udmis)

AUX SALLES DU SECOND ETAGE DE

L'INSTITUT DES ARTISANS
Grande Rue 8t.-Jacques,

PRIX D'ADMISSION : 25 CENTS

Portes ouvertes de 10 h. A. M. jusqu'à 10 P. M,

ES lectures sur des sujets im-
portants d'Anatomie scront fuites chaque

soir et commenceront à HUIT heures.
Dans cette étonuante collection de modèles

Anatomiques, l’on apprend et l’on se familiarise
avec lu structure du corps humain. L'on voit
COMMENT L'ON VIT et l’on connait nos DIF-
FERENTS MOUVEMENTS. Une seule visite à
ce Musée donne plus de connaissances que l'on
pourrait en acquérir par des semaines d'études.
La plus grande curiosité naturelle du monde

est

L’ENFANT CYCLOPE
Exposé au MUSEE du DR. KAHN.

La magnifique

ADRESSES.

H. N. GRENIER

PROFESSEUR DE PHOTOGRAPHIE

Ji GRENIER donnera des le-
e gongs de Photographic à sa résidence,

No. 250, rue Lagauchetière, dans la cour.—Pour
les heures, s'adresser à M. Grenier,

21 déc. 1863.

A. BOISSEAU,
Photographe et Peintre de Portraits,

250,—Rue Notre-Dame,—250,

MONTRÉAL.

dm—142
 

XF"Cartes de Visite et Photographies de tou-
tes les grandeurs.

22 août aa—46
 

JOS. DUHAMEL,

AVOCAT,
Bureau : No. 16 et 18, Rue Bt:-Vincent,

Encognure Ste.-Thérése el St.- Vincent
MONTREAL.

9 janvier. as—146
 

C. O. PERRAULT,

Avocat,

24,—Rue St, Vincent, — 214,

MONTREAL.

HERCULE BERNARD
Avocat,

BUREAU: 126,—RUE NOTRE-DAME,-—126.

 

 

VENUS FLORENTINE
qui se sépare en 700 piéces, est reconnue par la
presse européenne comme étant un prodige de
perfection et le plus grand triomphe de la science
anatomique.

Portes ouvertes de DIX beures A. M. à DIX

A TRANSPORTÉ SON BUREAU AU NO. 16 RUE ST GABRIEL

MÉDÉRIC LANCTOT,
Avocat,

M. Lanctôt suivra la Cour à St-Jean.
4 juillet 1842
 heures P. M., aux Salles du second étage de

L'INSTITUT DES ARTISANS.
29 déc 1863 dm—142

GLACIARUM
Salle des Patineurs.

 

1

Dr. BARCELO,
COIN DES RUES DORCHESTER ET AMHERST.

Consultation à toute heure.

(Gratis pour les pauvres.)

 

N Guilbault a le plaisir d’an-
aYLe noncer à ses amis et au public que sa
SALLE DES PATINEURS est ouverte pour la
saison, tous les jours, depuis 8 Leures jusqu'à
midi, d’une heure 4 cinq et demie, et de 7? à 10
tous les jours.

Les personnes qui n'ont pas de billets ct qui
seront recommandées par un souscripteur seront

Montréal, ler déc 1863 cm—132 FPR 1 ;
> © 186 mo —Comment, imbécile, l'eau, le Lait, Te savon,

tu as fait de tout cela un affreux mélange.
Dr. MATHIEU, —Monsieur m'avait dit tout ensemble.

Dentiste, —Animal ! triple brute! tu nu (rouvais done
COIN DES RURS NOTRE-DAME ET BT.-VINCENT, pas que c'était 1h une idée absurde de déjeuner

Au-dessus du magasin de M. Beaudry,

(ancienne maison Boivin)

 admises en payant 25 cents. Les Dames, moitié
prix. Visiteurs à la galerie 15 sous.

J. E. GUILBACULT.
Jardin Zoologique de Guilbault, ?

$28 décembre 1863. 149
 

 

POELES!! POELES!!

“CANADIAN STOVE WORK"
J. G. BEARD ET Cie

Ont constamment en mains un

excellent assortiment de poèles de toutes sortes:

POLES 4 CHARBON

POELES A BOIS

 

 

EN FACE LE PALAIS DE JUSTICE, l’ubserration ?
18 avril 1863 an—38 —Je ne me permets jamais de faire des obser-

vations it mes maîtres.
Dr. JOURDAIN, x —En cltet, c'est de ma faute, reprit le docteur.

; Ne te voyant que deux pattes, J'avais perdu de
Dentiste, vue qu’il Ven munque deux autres.

125,—nve CRAIG,—!25, (COIN DE La RUE COTE.) Malgré cela on gaurdait Pierre, parece gue
3 mai an—46 c'était au fond un excellent honmne, laborieux,

fidèle, dévoué, et que le service se ftisait sus
Dr. TRESTLER, étiquette à Ia Côte Fleurie.

DENTISTE - CANADIEN - FRANÇAIS ,

Haut

de la rue St-Laurent,

Coin de In petito

 POELES DE CUISINE

POELES DE COULOIRS

POELES DE CHAMBRE

POELES DE BUREAU

ETC, ETC, ETC, ETC.

Les meilleurs que l'on ait jamais vu, com-
prenant ceux qui ont gagné tant de prix aux

expositions provinciales de 1861, 1862 et 1863.
SALLES DE VENTE

Grande Rue St.-Jacques
 

ANT. BAZINET
CHARELIER ET MANCHONNIER roitaieut au bout du sentier. La pensée et le

£ regard auciel plutôt que sur la terre, Angèle ga-
EX GROS ET EN DÉTAIL lopait toujours. Pierre voyait bien que lu distance

Coin des qui les séparait de l'étang diminuait A vue d'œil ;
RUES NOTRE-DAME ET S8T.-VINGENT il trouvait la jeune fille fort audacieuse, mais

Vis-à-vis le Palais de Justice nous savons déjà qu'il s'interdisait les observa-
i tions. D'ailleurs le cheval était très doux et

MONTRÉAL parfaitement dressé, et il s'arréterait sans doute
- de lui-même, une fois sur lu berge.

Toutes Pelleteries Nettoyéea
et Réparées sa course, lorsque la longue jupe d'Angèle se

21 janv. 1864, 3 irouva soudain accrochée au passage par unc
  

CHARBON ! CHARBON !
 

 

J. G. BEARD ET Cris

Marchands de
CHARBON

FER

TERRE 4 FEU .

BRIQUES 4 FEU

ETC. ETC, ETC.

Qut toujours en mains un grand assortiment

de toutes espèces de eharbon, tels que

LEHIGH

LACKAWANA

PIrTSON

NEWCASTLE

> CHARBON ANGLAIS

CHARBON ECOSSAIS

CHARBON DE FORGE

CHARBON 4 VAPEUR

ETC, ETC, ETC, ETC.

Notre magasin de dépôt se trouve au coin des

Rues Wellington et McGill
13 fév. 13

J. FOU“NIER & Cie,
242, RUE ST.-PAUL,

Offrent en vente :

IN de Kuyper, en caisses rou-
ges, vertes et en futa.

Gin de Houtman, do do
Old Rye Whiskey, Ire qualité
Scotch Whiskey do
Port ct Sherries do
Champagne, Moct et Chandon

do A. Blanchet, jr
Cidre mousscux de Champagne
Vin de Saumur et Frontignan Mousseux
Mâcon, Beaujolais, Romanée Comfi, Bordenuz, St.-
Julien, Ch. Lafte, Margaux, Clos Vougeot, Cor-
ton, Ch. Haut-Brion, Pomard, Chablis, Sauterne,
Graves, Banyls, Roussillon doux et non sucré.

Vins de Messe recommandés par 8. G., 'Evique
de Montréal. -
Cognac Brandy de Gernon et Cie

 
 

Truchon Frères _-
Sapin et Routlet
Seignette et Cie

Charges et prix modérés, rendus à domicile.
J. FOURNIER sr CIE,

242, Rue St.-Paul.

COMPAGNIE

 

DE RESERVE.

LE soussigné à l’honneur d’in-
former le public que M. J. L. BRAULT,

de cette ville, est dûment autorisé à prendre des
risques pour cette Compagnie.

HAVILLAND L. ROUTH,
Agent. |

15 oct. 117

Departement du Feu,
CETTE COMPAGNIE continue à ASSURER

les Bâtisses et toutes sortes de Propriétés contre
les pertes ou dommages par le feu, à des condi-
tions des plus libérales.

Toutes pertes justes promptement réglées,
sans réduction ou escomptie, ct sans référer en
Angleterre.
Le grand Capital et la conduite judicieuse de

cette Compagnie garantissent la plus parfaite
sûreté aux assurés.

Il n'est rien chargé pour Polices ou Transferts.

Departement sur la Vie.
Les avantages suivants, entre un grand nom-

bre d’autres, sont offerts par cette compagnie
aux personnes qui se proposent d'assurer leur
vie :—

Parfaite sûreté pour l'accomplissement des en-
gagements envers les porteurs de l'olices.
Taux de Prines favorables.
Une grande réputation de prudenceet de juge-

ment, ct la plus libérale considération de toute
question liée aux intérêts des assurés.

Trente jours de grâce accordés pour le paie-
ment des primes de renouvellement, et pas de
retrait de police pour erreur non intentionnelle.

Polices échues pour non paiement de primes

du bon état de la aanlô de l'assuré.

montant aut deux tiers du montant net.

profits en 1860.
Etampes et Polices données gratuitement.
Tous les frais de Médecins payés par la Com.

pagnie. ;
Référence Médicale.—W. E. ScorT, M. D.

H. L. ROUTH, Agent.
Le soussigné a l’honneur d'informer le publi

 

sine, Buins, Cuvettes, etc., etc. 305, Rrie Notre-Dame,
Peds de la Rue MeGMI. -

7Nes manufacturés de Paris,
consistant en ustensiles de ménage, de cui-

éeuier, agent. :
J. LEANDRE BRAULT,

Assistant-Gérant, J. FOURNIER et OIF,
342, tue St.-Panl. 31 mars 1863. ag—31

allez demander à Gertrude de Peau tiède pour
me fuire la barbe.

de mademuiselle de vous donner de la crème de
guimauve,

et vous w'apportercez le tout enseanble,

recommandations qu'on lui adressait, en y ujou-
tant invariablemeut : oui, nionsieur, vu: oui,

Peraon, ébati, un grand bol rempli d’un liquide
sans nons, blanchitre et monsseux,

docteur.

fu savon ou de se raser à la crême?

dans ses promenades à cheval.

ma fille, lui avait recommandé Mine de Ts

avec une exactitude géométrique,

prices, trottani, galopunt, s'avrétant sans motf,
RUE 8T.-JACQUES puis repartant soudain, Ce panvre homme avait

réellement fort affitre pour calquer son allure
MONTRÉAL. | sr ecile de l’amazone.

op dans un étioit chemin, heureuse de vivre,
espirant à plains poumons,

=
»

bosquets et fauvettes. Les eaux d’un étang mii-

branche d'arbre. l'imprudente, au lieu de faire
‘ halte pour «e dégager plus sûrement, allongen

ASSURANCES. un si vigoureux coup de houssine àsæ monture
que celle-ci partit nu galop, furicuse, Inissant an
buisson un Jaunbeaude l'étoffs déchirée duns la
SECOUISE,

D'ASSURANCE ROYALE),
CAPITAL : £2,000,000 ct un GRAND FONDS €

peut-être à se départir des dix pus réglementai-
res ; toujours est-il que son poney, moins ardent

résignation parfaite, et sans témoigner In moin-

peuvent être renouvelées dans les trois mois en
payant la prime, et une amende de dix chelins
par cent, en produisant des preuves satisfaisantes

Participation des profits par les assurés, se

Grands Bonus déclarés en 1855, se montant à
£2 par cent par année sur la somme assurée,
faisant, sur les figes de vingt À quaranto ans, 80
par cent sur la prime. La prochaine division des

qu'il a transporté son bureau dans les nouvelles
bâtisses de l'Assurance Royale, rue de la Com-
mune, vis-à-vis les Quais, chez H. L. RouTs,

Département Français.
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Deux ans se passérent ainsi. Le docteur payait
largement l'hospitalité qu’il recevait. ll n'avait
pas tardé à voucr à Angele une paternelle affee-
Lion, que celle-ci lui rendait de toute son ame
tendre et généreuse. Elle devait aux bons soins
de M, Pernon, une santé robuste, développ
l'exercice, et une instruetion solide, puisée, #
aux enseignements du docteur, duns le grand
livre de la nature.

Angèle, entre autres exereices hygisniques,
avait contracté l'habitude des promenades à
cheval, Elle s'en allait tous les matins courir la
campague, suivie de Dierre, tu vieux domestique
que Mme de Tailly avait enlevé aux troupeaux
qu’il gardait dans uue de ses fermes pour l'atlu-
bier d'une livrée.

Si Pierre n'uvait aucun des défauts qui distin-
guent les laquais parisiens, il était en revanche
d'une bétise achevée, exécutant à Ja lettre les
ordres qu’il recevait, mais incapuble Fen com-
prendre l'esprit, et commetfant ansiles mala-
dresses les plus stupéfiantes.
Un exemple pris au hasard suffira pour dunmer

uné idée du degré de sonintelligence,
—Fierre, lai avait dit un matin le docteur,

  

 

—-La barbe ? oui, monsieur.
—Vous priercz ensuite la fennne de chambre

—De guimauve 7 oui, monsieur,
—Puis vous prendez à l'oftice une tasse de lait

—Le tout ensemble ? oui, monsieur.
Pierre répétait tuujours le dernier mot des

nadame, selon le eas,
Cinq minutes après, Pierre présentait à M.

—Quedinble m'apportes-tu là? demanda le

—Ce que monsieur m'a demandé.

—Si, monsieur.
—Et alors pourquoi ne m'en us-tu pas fuit

 

   

Tol était Péenyer hhargé de suivre Angèle

— Vous vous liendrez toujours à dix pus de
willy

  

Et Pierre g'attachait fomaintenic cette distance

Or, sa jeune maitresse allait an gré de ses ca-

Done, un matin, Mle de Tuilly passait au ga-

chantant, rinnt,
épanouissant comme fons ce qui l’eutourait,

Déjà en effet l'inteltigent animal ralentissuit

Vingt longueurs de cheval les séparnient”de
étang.
Nous faisons à Pierre l'honneur de croire que,

n raison de l'inminence du danger, il songeuit

),

ou moins houspitlé, perdait plus de terrain qu'il
wen gagnait,
En ce moment un jeune homme se leva du

milieu des rosenux qui bordaient l'étang, et,
gélanguit vers Angéle, arréta son cheval par la
bride. L'animal du reste le laissa faire avec une

dre envie de se baigner.
Mlle de Tailly ent juste Je temps de reconnaître

que son sauveur était un joli garçon, portant
avec aisance un élégant costume de chusse, puis
elle s'évanouit.

Lorsqu'elle revint à elle, le jeune homme
w'éfait éclipsé, lin femme d’un bûcheron lui pro-
diguait des soins, pendant quo Pierre, à dix pus,
gardait les deux chevaux.
—Vous sentez vous mieux, mademoiselle, dit

la paysanne. Remetlez vous, Ce ne sera rien,
—0 mon Dieu! dit Angele, que jai eu pear!

J'ai été à deux doigts de In mort, n'est-ce pas ?
sand lui...
—Bah! il n'y à pas deux pieds d'eau. C'est

plutôt une mare qu'un étang. D'ailleurs votre
cheval se seraît arrêté de lui-même.
—Vous voulez me rassurer, mère Lamy, mais

je suis bien sûr que sans ce jeune home... olt
doucest il ?
—I1 à aidé Pierre à vous portee jusqu'ici.

“ Voila une jeune fille qu'il faut faire revenir à
elle,” qu’il m'a dit comine ça ; “ jetez lui des
gouttes d'eau À la figure, ct tapez-lui dans les
mains ; c'est une sanrope ; ça VA se passer.” Duis
il a disparu commeil était venu.

=—Quelle imodestie | Æeprit Angèle : quelle
délicatesse)! il aura vonse soustraire à marecon-
naissance.
—Ft continuer sa chasse, ajouta la paysanne.
—FEn effet, je me souviens, il purtæit nn joli

costume de chasseur,
—Oui, mademoiselle, même qu’il a dit avec

bumeur que ces choses n’arrivaieut qu'à Jul,
qu’il tenait une bécasse nu bout de son fusil, et
que cette aventure était cause qu'il l'avait man-
quée.

Augèle, dans tout cela, nc s'attacha qu'au mot
aventure. ;
—Ou ! oui, se dit-clie, il a raison, une aven-

ture |
Et son imagination se reprit à voyager dans

- |les régions les plus romanesques.
Au même instant on entendit deux coups de

feu. ,
Angèle, encore tout émue, eul un petit tres-

€ |saillement nerveux. .
—C'est lui qui vient de tirer, dit la paysanne;

il se rattrape sur une Autre de la bécassine que
vous lui avez fait manquer.

 
tion d’où le coup était parti. Mlle de Tailly ne répondit pas ; mais, so le-

vant précipitamment, clie régarda daus la direc-

Sur l'autre bord de l'étang, éclairé par les

subséquente, 2 centins

Un mois.

contraire, et l'ann
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jeune homme ; il était martivdement appuyé sur
le canou de sonfusil, et il encsurageait de

sur l'eau.

Le bruque l'eut bientôt rejoint, une bécassine
dans la gueule. Le jeune chasseur mit l'oiseau
dans sa gibecière, fit une caresse à sou chien qui |
bondissait de joie, jet& un regard à Angèle qui !
le contemplait de loin, salun et partit, le fusil sur|
l'épaule,

Cette fois Mile de Tailly avait pu compléter
son premier inventaire et analyser le jeune ehas-
seur : de beaux cheveux bruns revagés par la
brisé, un peu de puleur, des traits expressifs
accentués par de fines moustaches relevées aux
pointes, une taille élancée, In grave alliée à la
vigueur, une tenue négligée mais de hon goût,
tel etait de bilan. ‘
~ 11 cst aussi adroit que courageux, dit lu

jeune lille en poussant un soupir.
— Bah! reprit la paysanne, on peut Lien ther

une bécissine sans avoir iventé la poudre, Mon
homme m'en rapporte tous les soirs dunis Lu sai-
son et, quant à arrêter un chérulin de cheval
comme le vôtre, le premier gars veut en aurait
fait autant,

Mais cela re faisait pas le comple d'Angèle
d'entendre amoindrir l'action d’éclut de son in-
connu. Mile tenait à avoir été récttement sauvée,
— Mere any, reprit-clle séchement, vous êtes

injuste envers ce jeune homme. Moi j'uilu convic-
tirin que je lui dois la vie, c'est lu doigt de Dieu

tout cula.
ant une pices d’or à lu bucheranne,

He s'élança lestement à cheval et reprit ke che-
min de la Côte-Fleurie,
-— C'est une bonne personne tout de meme, se

dit ln vieille. Mais c’est jeune, ça prend feu com-
Me Ut tas de copean, çit se fourre volontiers des
lubies dans la tête, Elle se figure que ce mon-
sieur… lntin velu la reyarde… Tiens t voilà
qu'elle revient. J'espère Lieu que ve n'est pas
pour merepremtre mon argent,

Mile de Tailly eut rejuintla vieille en un temps
de galop,
— Mère Mumy, demiurda-t-cile, connaissez-

vous ce jeune homme?

— Non, mademoiselle ; c'est la première fois
que ju te vois traîner ses gquêtres par ici,
— Tiichez de te connaître ; je vous récompen-

serai,
Elle repartit comme elle était venue, toujours

suivie par maître Pierre, qui avait toutes les pui-
nes du monde à garder sa distance respectueuse
pendant les évolutions de sa jeune maitresse.
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Eu arrivant à Ja ville, Angèle se jetr dans les
bras de sa mère,
— Mamuu! s'écrin-t-clle, embrasse bienta fille,

car tu as failli ne plus Ja revoir.
— Hé, mon Dieu ! dit Mme de Tailly, que tu

es pale !
ft sonnunt avec violence :
— Le docteur ! ajouta-t-clle, le docteur ! qu’il

vienne à l'instant.
— Maïs, maman, ie ne suis pas malade.
— Albipauvre enfant 1 qu'estil done nrri-

ve 7? Conte-moi cela bien vite. Tiens, mets-toi là,
dans ce fauteuil,

"ussit et allait connnencer sa narration
de son od » lorsque le docteur arriva.

Lui aussi rentrait de sa promenade matinale.
IE portait en sautoir Ia boîte du fer-blane du bo-
taniste,
Tout effaré, 1 conrut à lu jeune fille et lui

Gta le pouls.
— Elle a ln f*vre, dit-il
— La livre 7 je ne sais trop, dit Angele en

souriant, mais pour agité, jé dois l'avoir apres
une quureille aventure !
— Maïs quellé aventure ? demandn Mme de

Tailly, tu me fait mourir d'imputience,

  

 

Angèle raconte l'évènement à sa manière, en
le brodant de toutes les imaginations que Mi sug-
fgérait se reconnaissance enthousiaste, si bien
que su nère lu vit tonr à tour incrie et sauvée,
et se jeta cn quelque sorte sur elle en lu dévorant
de baisers,
— Dinvolo ! disait le docteur en faisant allu-

sion au sauveur, ce doit être un rude gaillard.
C'est, ma foi l bien heureux pour toi, petite, of
pour nous, qu'il se suit trouvé là juste à point,
Et quel est ce jeune honune ?

— C'eat un mystère, dit Angèle à qui ce mot
plaisait infiniment en raison du visle champ
qu'il laissait aix suppositions, depuis les pocies
où les peintres cclebres jusquian prince dégui-
se

 

— Cependant, dit la baronne, c'est bien le
Moins qu'après un si éminent service nous lui
ndressions nos remurciments,
— Il a dispary ei vite, reprit la jeune fille, que

je t'ui pars cu le temps de lui demander son
noni,

— Si c'estun habitant d'Avenel, nons le gau-
rons bientôt.
— Lui ! d'Avenel ? Ah! petite mère, si tu lite

vais vu, tu ne ferais pas cetle conjecture pou
flatteuse. Lui, un paysan ? rien ne siuuiruit te
donner une idée de l'élégance et de la guprême
distinction de cet inconnu. Eu vérité, je ne snu-
rais à qui le comparer. Hest vrai que jui vu
bien peu de jeunes gens jusqu'ici. Tiens, il
ressemble nu portrait de funtnisie que tu me fuis
parfois dé mou cousin Eruest de Léris, que nous
n'avons vu ni l'une ui l'autre depuis city ou six
ny.

— Diavolo, se dit le docteur (c'était sa lucu-
tion favorite), co que c'est que Ju reconnuis-
sunce des petites filles ! comme celle est ardente!

— En ce ens, dit 1 baronne, connne je né peux
pas croire que depuis hier il soit poussé un autre
château que le mien dans les environs, ce doit
être quelque touriste.
— Mais puisqu'il chaszsait, dit Angele,
— If ne se doute pus de tout le gibier qu’il n

pris, peusa le docteur.
-— Qu'est-ce que vela prouve, qu'il chasanit ?

demanda Mine de Fuilly.
— Cela prouve, petite anère, qu'un touriste

peut Lien voyager sevec un altirail de peintre
sur le dus, mais non pas avec Un fusil sur l’é-
paule. .
— Pourquoi non ?
—— Ge que je vois de plus clair dans tout cela,

dit M. Pernon en tirant sn montre, c'est que
voilà Pheure du déjeuner, La cloche est en
retard. Or, rien ne creuse l'estomac comme les
émotions.
Dans les circonstances les plus solennelles,

M. Person ue perdait jamais de vue que l'exac-
titude est le plus saint des devoirs.

Augèle prit gentiment le bras du docteur, et,
l'entraînant dans le salle à manger :
— A propos, lui demundu-l-elle en souriant,

ct mu fièvre ?
— Mais puisque tu prétends ne pas l'avoir, pe-.

tite sournoise.
Le docteur l’avait mise au mende ct sc per-

mettait naturellement de Ia tutoyer.
— Damel la vérité est que je ne mo suis jamais

mieux portée. Cependant, cher ami, si vous l'or-
donniez...

-— Sij'ordonnais quoi ?
— Que j'eusse In fièvre, vous devez vous y

connaître mieux que moi.
Il y avait fréquemment de ces légères escar-

mouches pour rire entre la jeune fille et In Fa-
culté, et cela égayait nn peuleur solitude.
— Ah| la mnuvaise ! dit M, Pernon, je devrais

bien lui en donner une belle et bonne, pour me
venger.

-—— Ne vous donnez pas cette peine, mon cher
ami ; jo sens que je vaigavoir la fièvre tout natu-
rellement, et même malgré vous, si maman p'en-
vois tout de suite aux informations.
— Voyez-vous cela !
~ Mais je n’ose pas trop insister...
~— Petite rosée |. Et il faut que soit cette

excellente pâte de docteur. cette cire molle qui
fait tout ce qu'od veut...

 

 
reficis du soleil, se détachait la silbouetto du

No. 31.

Le déjeuner fut fort gui. Tien ne met de la
la voix ‘joie uu cœur connue le sentime :

0 Ie) : : $ :nt du danger
son chien nageant vers le gibier qui se débattait

|

passé, =
Toutefuis les premiers moments furent à l'ap-

pétuit, malgré les clignements et les petits ges-
tes d'impatienec que tançait Me Angèle à l'a-
dresse du docteur, 11 arriva même un moment,
où, rapprochant sa chaise de Lx sienne, elle ap-
pura Vigourausement le bout du sa bottine sur
Vorteil du doctenr.
— Dinvolo ! s'écrit celui--ci en faisant un haut

le corps.

== Qu'y a-t-il done ? demania In baronne.
— Rien, dit Angèle : C'ust le docteur qui, dans

3u distraction, m'écruse le pied sous s6s affreux
souliers de botaniste,
C= Lest tui qu'on écrase, chère enfant, et

c'est lelorteur qui crie, dit la baronne en sou
riant,
— 1 soufre pour moi. C'est bien naturel,

quand On est si compatissant aux douleurs d'au-
tru.
== A-t-elle de l'aplomh, pensa le vicillard J
Pus, repeonant bi question en sous —wuvre :
— C'est vrai, dit-il, mon esprit était ailleurs,

Je pensais. je tie disais.
— Que pensiez-vous ? que vous disiez-vons,

mon bon mani ? demanda tn pétidante cofant.
—Je me disnis que ln reconnaissance est une

belle chose, douce et légere, quais! on peut ln
tmoigner à celui qui en est digne ; étouffante et
lourdelorsqu'on est obligé de la garder sur le
cœur, D'uù je conclus que, pour ma part, je suis
impatient de server Lu main doce gargon.
—Au svenr d'Angéle ? reprit a baronne.
—Ce serait peut-être convenable, dit Ta jeune

fille.
—Certainemeut, mais pnizqn'on ne le connait

pad...

— On pourrait le connaître en s’informant,
ajouta Angèle.
—llest elair, repritM, Pernon, qu'il ne revien-

dra pas de Jui même solliciter votre gratitude.….
Si onenvoyait Pierre à In découverte ?
—d'y sonquais, reprit Mine de Tailly ; mais À

coup sûr c'est un étranger ; je duute qu'on le
retrouve.
—Essuyons toujours, n'est-ce pas, fillette ?
—Brrrr 1 fit Angèle ; quand je songe qu’à

l'heure qu’il est je serais peut-être noyée !
—l'eut-étre ? demande M. Pernon en souriant

ù demi,
—C'est bien certainement ce que ju voulais

dire.
—À la bonne lenre !
Pierre servait à table.
—Pierre; lui dit la baronne, vous aîlez des-

cendre au village,
—Au village, oui, madame.
—-Vous irez un peu partout ?
—Un peu purtout, oui, madame.
—C'est trop vague pour Pierre, interrampit le

docteur, Je connais son intelligence, elle est fort
étendue. munis il Tui fant des choses positives, …
Qu'il aille d'abord aux deux nuberges,
—C'est cola ; vous dépeindrez le suuveur de

uit Bille, ta jeune homme.
—Flégunt, distingué, des cheveux noirs, ajouts

Me de Tailly.
—kefront haut, Te nes grec, le menton à fos-

sette, une mani re d'Antinoüs, acheva le docteur
frogenenard, Quant aux signes particulier.
—Vous êtes insupportable ! dit Angèle ; je ne

vons aime plus.
—Voyons, dit lu baronne, vous allez faire

perdre lu tête à ce pauvre Pierre ; précisons
Lien,

Etse tournant vers le domestique:
—Quand vous ames donne le signalement en

question, reprit-elle, vons demanderez si on se vi
ce jeune home, sion le connaît, «il n déjà paru
dans ce village ; d'ou il venait, où if allait; vous
recucillerez en un mot tous les rensuignenients
de nature à fnciliter nos recherches,
—Très bien, dit naïvement Pierre en se diri-

geant vers In porte, et je reviendrai dire à Mme
In baronne que ectui qui a arrêté le cheval de
Mlle Angèle est le fils du père Brisset.
—De mon fermier! s'éeria Mme do Tailly.

Vous le cont , donc ?
—Oui, madame.
—Comment? vons entendez que nous sonimes

Li depuis une leure à faire des conjectures et vous
ne dites rien ?.
—Je ne me serais pas permis.
Le docteur rinil à se tenir les côtes.
—Ueci change de thèse, dit Mme de Tailly. Il

s'iggit de discuter In forme que nous allons donner
iL Notre reconnaissance,
—Ln reconnaissance a done plusieurs formes?

demuapda M. Pernon,
~—Uertainement,
—Ah! je ne savais pas.
—Ainsi, ju puis offrir nne récompense au fils

de mon fermier, tandis que s'il s'agissait . d'un
homme de notre monde...
—Mais, petite mère, je l'assure qu’il en est,
-—Voila où je me perds, Cement ce cavalier

necompliy ce jeune homme courageux dont nous
parle Angèle.
Lu docteur était de race plébéienne jusqu'au

bout des ongles,
—Unfils de fermicr, reprit-il, peut être capa-

ble d'une belle action.
—Saus nneut doute ; minis ma fille prétend

que son lidbérateur est la distinction en personne,
et vous m'avoucrez….
—Jn distinction n'est pas l'apanage exclusif

du la noblesse.
-—Je vois que vous êtes décidé à ne pas me

comprendre, ditla baronne. Quant à moi, jusqu'à
preuve du contraire, je persiste à croire qu'il y &
erreur et que Pierre se trompe.

La conversation menacçnit d'en rester là, lors-
que Angèle essuys de lu ranimer en faisant subir
une nouvelle attaque à l'orteil goutteux de M.
Pernon.
—tien ne seruit plus facile que de s’en assurer,

reprit-il,
—Vony avez raison, dit Mme de ‘Tailly en se

levant de table ; je vais, de ce pas faire prier le
père Irisset de m'envoyer sunfils.

Dès que In baronnefut sortie :
——Vous avez réveillé ma goutie, dit le docteur

à Angèle en la menaçant pluisamment de son
index vengeur.
—Si elle se réveille, dit 1a ealme jeune fille,

je la berceraisi bien qu’elle se rendormira tout
de suite.

Et elle alla déposer un gracieux baiser sur le
front du vieillard.

    

 

 

  

  

   

 

    

CAMILLE PERIER.

{A continuer.)

 
 

7TÉMOIGNAGE indigène. —
M. R. Dugal, Pharmacien-Chimiste, rue de la
Couronne, À Québec, écrit : # Monsieur—Je vous
envoi le témoigunge ci-dessous, lequel atteste de
l'efficacité de la Salsepareille de Bristol :

Ÿ RÉSULTAT D'USE FIÈVRE LENTE. — Je certifie
“ que le 19 wary 1860, mon fils, âgé de neul'ans,

« à ét6 forcé de garderle lit sous Une attaque de

«« cette maladie. J'ai appelé les meilleurs médecins

“qui Pont traité pendant deux années sans lui

* apporter de soulagumentLe printemps dernier

t je commencçai à lui faire prendre de 1a Salse-
«pareille de Bristol et du moment qu'il comnien-
“ qu À faire usage de ce remède un mienx consi-

te lérble sc fit aussitôt sentir, ot maintenant il
‘ peut marcler facilement, Fo conséquence jo
« cogseille à touts les personnes qui souffrent

“ de maux analogues, à faire usage de lu Salse-
u ille de Bristol.
parité “« JEAN LACHANCE*

“St, Roch de Québec ;

Bnoût 1868. } u-cf-28
Agents à Montréal : Devins et. Bolton, Lam-

plough et Campbell, K. Bampbell et Cie, J.

Gardner, A. G. Davidson, J. A. Harte, H. R.
Gray, F. Picault et Fils.  

— Chut |! voici maman.
 Montrégl, 22 mars. 28
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ATELIERS TYPOGRAPHIQUES DU JOUR-
NAL LE PAYS. — On exécute à ces ateliers
toute espèce D'OUVRAGES DE VILLE, tels
que LIVRES, PAMPHLETS, ete, sur caractères
neufs et à des prix modérés.

LE PAYS.
 
 

Montréal, 31 Mars 1551.
 

 

formant ces messieurs entendent
la conciliation.

Il est curieux d'obrerver l'attitnde de
nos adversaires et de comparer leur langage
avec les faits, Depuis le commence:vent dela
crise ministérielle, ils ont affecté una as-u-
rance derrière Liquelle il était facile de
couvrir un mmalaise réel et leurs vantardises
de suceds ont € @ shoL dévimitics que
formulées.

Mardi dernier, ln lfiterce prenait des
tira de tricinplie et annoncit avee omplis-
que MM. Taché ot Cartier avaient réuxei à
former roe ni athens gui cornes
rait la conflane: des deux sections de
Province, Seulement. lo personnd de ce
ministère n'avait pu Gtre annosed la veille
pares que corfidus arrangements dépt
mentaux L'étaient pris vavors triés :
c'était le Farguge de M. Cartier, Jui-tseu
Nous avous dés-lors protetté contre cet
déclaration qui portait à st face meme le
sarractère du décuisement ct le la muni
se foi. Tout le monde savait, {ML Cort
mieux que personne, que ce w'éteit pes là le
rajson du retard, Tont le monde sivait, et
la Minerve aussi, que les eflfurts combinés de
MM. Taché et Cartier, dans le Bas-Canrts,
et de MAM. Campbell et J. A MoD
dans le Mant-Canuts, av
ques-là contre des obati déja
que l'on avait cru poaveir >urmonter,
Cartier s'est donc moqué platrvnment de
Chambre et du pis rat sen lusue
cès d'une raison qu'il suvali être Fausee, ve
il doit compter beaucoup sur Ie eomplaisan-
eyou l'avenslemnt de achat vrs
et de ses amis” pour deer se conduire d'une
fagon «1 drrange, Quod Adaeres, nous
lu laissons volontiors 3 indulgence ét à
l'appréciation de ses lecteurs.

Mais co n'est pas tout. Lu magviise
plaisanterie de lui devait étre snivi
autre dout la forces dépasse toute ev
ordinaire. 1 ne x's ib plus de
meénis à distribuer catre lis m
cette nouvelle u.luduistr :tiou que To
annonede, comme oote Srmde de
tout était arrêté parce qu’un ime
Chambre sans letel, par , rien ue jon-
Vait se füre, se trouvait absent de ln capitale.
et c'est M. Cartier qui est encora venu faire
cette déclaration. Hi cote derisière version
est ln vraie, que devient l'airmati
veille, et que faut-il peusor d'homies qui
font si peu de eus de lu vérité, des plus
sûnples cnivenantes et de La dienlte du par-
lement? Il fautes rappeler que cos gies
sieurs avaient ew sept jours enticrs pour tor-
leur mini , et an hunt de sept jours, Île
viennentdire sans souruilier qu'il leur men-
que un honune dent is avaient eu ivatle
temps de s'assurerla présence cit avec lequel
îls nuvaieut pu facliement coumuniquer.
Pourquoi ne pas dire de © franchement
quelle était la véritable diäiculté 7 Poureues
ue pas avouer que nos unis du Afuut-Uanu-
da n'avaient pus voulu se prêter aux néze-
cintions que l'en voulait eittumer avec eux,

après avoir repoussé les avanees honcralles
qui avaient d'abord été faites? Od est dene
ce grrrand particonservateur et constitution-
nel qui devait tout emporter devant lui, si
ou lui en donnait seulement l'occasion ? Vents
1 voyez à l'œuvre ; après s'être retourné en
tous Kkens ; après avoir convoqué le ban ot
l'arrière-ban de tous ses fidèles, il vient afñ-
cher son impuissance ct meudier l'appui
d'adversiirss qu'il a tusultés ct at +,

Eueffet, après avoir dit que le personne]
de l'administration ne pourrsit manquer
d'obtenir lu confiance de In majorité des
représentants, et que le règne qui alli
commencer inaunurerait un État de Chezes
dont les deux sections de ia Proviue
eatisfnites, lu Minerve ajoute plus bas

. Siles députts qui cat appuyé avenglèn
sent en on

daus l'opposition, pour oli an conunnad
de AL Saniicid MeDoualdet =orvir shitic
convoitises le nouveau cnbine forcé d
appeler au peuple.

Vous avouez dune que vos waves pos
majorité en Chainlire ot gue vous ne pot
gouverner sans Padhésios an drut
dont vous disiez pis que pondre Lorsqu'il
sp} tt le ministère MeDeonald-Docton,
mais qui deviendraient apparemment de.
anges s'ils cousentaient à relever de zes cen-
dres et à réchauffer de leur souflls cet ancien
régime sous lequel la Who cee et les autres
Lons journaux [usaient si bieu leurs petites
affaires. Aussi. voyez quelles courbettes en
leur fait, quels appels à leur patriotisme et
à leur in:lépendince,— C'est encore la NE
nerve qui pari:
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Un gouvernement, composé cn grande 3 artie
d'hommes nouveaux, seu présente devant des
chambres Les mandataires du peuple élus comte
indépendants ne penvent, sans vivler leurs pros
messes, lui refuser um fine coup + D
doivent Je juger d'après son progrannmue, se-
mesures et ses actes, vf non d'ayrès les articles
passionnés des journaux qui tombent sans le
délire, eu voyant les annonces et les jobs du
gonvernement fuir leurs bureaux,

1 est difficile de pousser plus Ioin l'impu-
dence. Parler de franc coup d'essai qu.ud
il s'agit d'un gouvernement dans lequel is
trouve M. Cartier! Demander que eue
administration soit jugée d'après son pro-
gramine, ses mesures ct ses actes ! n'y a
vraiment que ja Jffnerve capable de débiter
de ces iuctfabilités, sans soupçonner que dsilités, soupy
telles prétentions sont faites pour soulever
un immense éclat de rire d'un bout à l'autre
du pays Comme si l'ainère expérience due
dernières huit années n'était pis suffisante

ur donner la mesure de ce que peuvent
faire M. Cartier et les siens! Sile piys est
condamné A subir encore durant quelque
temps le rdgne du pillage et de ka corruption,
du moins ne faut-il pas l'insulter dans sor
représentants. Mais voici la Minerve qui
menace :

Nous écrivons ces lignes, dit-elle, non point
‘pour mendier l'appui de ces représentants, cir,
nous le disons dans un autre article, les élections
générales ne noufont point peur. S'ils donnent
de suite un vote de non-confiauce, ils serunt
appelés à rendre brentôt un compte sévère le
leurs faits et gestes en parlement, Mais qu'il scit
Lien compris qu'eux seuls pouvent empêcher ou
précipiter les élections, En interposant leurs
futes d'un côté ou d'un autre, ils peuvent-ou
dezner au gouvernement le temps de montrer ce

 

  

 

  

 

  

  

“qu’il vent faire et-ce qu’il peuf faive, on le furcer
à dissoudre immédiatement la-chanibre, |

 

  

  

 

1appui de nos amis 8 été meudié sous
toutes les former, en chambre et en dehors
de la chan:bre, et voilà lu Minerve gui,
après uvair éorit tout un article pour los
attirer à son parti, vient dire qu'elle ne
veutpas mendier cet appui. Des élections
générales, sony lég circopstances neuuelles,
#i tôt après la dernière épreuve électorale,
ue sont certaînement pas désirables, sous
quelque point de vue qu'on envissge uu tel
évènement, mais nous n’en redoutous ancu-
nement l'issue; et si l'on croit. quelque part
effrayer nus amis par cette perspective, ou
se trompe crandement.

Nous avons cutenda beaucoup de per-
sonnes parler de conciliation et quelques
Journaux conservateurs ont exprimé le désir
de voir s'opérer un rapprochement entre les
partis, Lorsque not unis étaient au pou-
voir, i's ent fait d2 Iuuables efforts pour
att«indre ce but. La presse de l'opposition
les à déponcés ct n'a voulu y voir que dis
tentatives de corruption. Après Lx retraite
du minisère MeDonal:l-Dorion, M. Blair,
sppulé par le gouverneur à fornir un nou-
veau crbinat, à voulu Faire dela concili-
tion effective ca s'adrussaut à uv membre
éminent de l'opposition du BasCanada;
aus Offres ont Gé repoissées, Maintemuit
que bes tories soni ape à fermer un
taluletère, Us purlesut AJeur tour de ruppro-

wiv guis ment tous les sézes
dans le € tet qu'ils couvernent à leur
tatisé, Voila counec-s nussieursentendent
be eoneitintion,
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faede d'éviter les complientions -
et hs intrets du pays n'aurtigui ps
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Too raneuñes de ML Curtivr.
  

 

trentble et toate la confusion qu'elles pro-
diisent, les tories souls on seront respon

Le peuple Pen ranpeifer en tangs et 

  

ndsnée parciettiière

duPaya

riôrs lof,

  personnel du
surd'hui, ME.

wenn procs, 1

     

    I en dicen. !
LR MeDonshd, Dovion et Helton firent ressortig
Ldaplivitd de MCs L pen dn reece

; C'ontouinie, eu aunot
cart pret wo dennedes eaphie

i ioend serait
La Chambre o para fort
{lu gauche à cu évileum-
cot araouche.
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M. Cameron est malade ches uy ed M. Mathew-
son est absent,
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roan peents asparte:
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 Lomme à Été pris
esti coup sûr M,

Lane pi
  

    

   regarde
a voulu

= près
quelle part ‘tait

leeas où H 2
sans |

5 sue Tours princis
+ de tout ordre social, comme In

taesures de Mo, Dorion, ct qu'il
ir le y Liberal dans Je

>, Cit eu favenr
‘au premier son du

   

   

   
oùvaient l

Slade andar
Canada qu
Juno ml
cl

envarmes à li frontière, K
dernier coup de canon,” c'est que l'entr.vue
aura été trop courte,

Vous voyez que le parti tory est toujours h
mèrne et que lo pro geannne wa pas chase,

Mo MeDouzadl ext sorti pacfaitonent édifié sur
les vues dle ces messieurs, après Avoir déclaré
qu'il ne pouvait entrer dans une lelle combinu-
son et à des conditions semllables

Vous remarquerez, sims deute, que “le bon
parti” hw ot ne trouve pas les dlear-grils
trop mauvais lorsqu'il espère se servir de leurs
épaules pour gravir de nouveau les hauteurs du

      

  

   

  
  

 
    
  

   

 

pouvoir,

     
  

res pomeraient-ils nous
lorsqu'ils courtirent eux

va Uu parti libéral du Haut
st pas la seuls toutative q

: pour séduire nos amis. MM. Hlaï
Notion et autres ont en à se dé

uisuntez quil leur ent été
usage de l'excel-
res visnnent de
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ein dent que nos adve
nous donner, et répondre que si l'alliance des
elear-grits est jugée Lunue et déshnble pour les
torics, «Île lost également pons les libéraux du
Dus-Canada,

Notre parti «e tient comme nn seul homme, of
nous n'avons aucune crainte pour d'avenir, Fl
est difficile de dire comment les choses tourne-
ront, mais l'inpression est que Sir E: P. Taché
ne fénssira point À former son ministère et qu'il
viendra le déclarer au Pariement aussitôt qu’il
en aura l'occasion.
La position de la gauche tourne décidément

an ridicule, mais le coté sérieux de la chose,
Cest que fa représentation coûte cher et que
c'est le peuple qui paie les violons pour faire
danser M, Cartier, Tout le monde ne sait peut
Être pas que chaque jour de gession coûte environ
52,000 ; mais personne n'ignore que de ce temps-
ei il ne se fait rien, et que tous leg travaux Ront
srapendus jusqu'à ce qu'un ministère soit forme,
pe qui se Ptit lentement, comme vous voyez,
On s'attend à Unetfance vrageuse pour demain.
.

  

 

Tout à vous, . 
rarea pa
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XOUVELLES ETRANGERES.

LUROPE.

Les dernières nouvelles reçues d'Europe
nous ont été apportées par l'America, arrivé
à New-York, le 27 mars, le City of Man-
chester, arvivé le 29 et l'A/rice arrivé le
30. Ce dernier a quitté Liverpool, le 19,
Queenstown, Je 20 ct les nouvelles qu’is ap-
porte sunt de trois jours plus récentes que
celles apportées par le City of Manchester.

Les Allemands poussent avec vigueur le
siége de Diippel. Une séanoe d® vabiuet
s'est teuue à Londres dans Prprés-midi du
19 courant.
Le troupes de Suede ont regu ordre de

se teuir prêtes À marcher,
Un écrit de Rotue en date du 15 que les

eofdats du Pape et les troupes françaises à
Tonic sont continnellewent à ecuteauxtirés,
La populace prowl fait et cause pour les
promairre, Le Pape continue d'étre ualade.

ÉTATS-TNES,

artie de l'arinée du Potomac a été
3 revue inardt dernier par le Gén,

 

 

   

(crant.
Hu'variend ‘important & relator cur les

opérations nilter    
TTALIE,

; periteulière du Siecle)

Rote, 5 mars 1304,

Ce qui vient de se passerRee prouve
qu'il est toiuqpe de prendre un pati détini-

LOT: ur eon she pepe à Hecnetor son
Arde ML mes troupes de Rowe,
Vous sven défi commairaneii co qui s'est

Lic querelle coritmença duis ene au-
à San-Girogorio, (Quatre soldats Fran-

Dievaicnt à une Giblo, trois roldats pon-
vaux havs.dent à uns autre. Ces derniers

Cuilent non des zousves, La plupart Belges
orl Prange, mats dus aliens, Cos der

nt avoir été insultés par les
conx-ci prétendent su con-
tulieus, profitint de leur

ignore de ln langue, auraient parlé
"deux d'une manière instultante, Aux inju-
cs qu'un cehangoa sucecidérent les ment
ce son mat du «char.
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| H toque des soïdets français enton-
Paden vider le-diffcend à coups de poing,
peauà reprendre les choses plas séricuse-
mont dons un autre Jia; les robliis ponti-
fiery pe jensuicnt pos nlusi, car, à pelne
sortis, à uèrent et se précipitérent
sur Jeux arstires qui, surpris à l'impro-

; : ele. 1D vy avait dans
3 qui, sortis au bruit,

ent du côté des Foujs où du
. ee Acrivés au Culysée,
les Prençais, aa nombre du vinst euviron,
frat voltodhes ot Ju lutte Sengagea de

su lle recomnaença à Ca "ucino
(Foret), qui se trouve & une petite portée
de fusil du Cofv.ce, Les soldats des deux

ient e té fois très noubreux : il
y eut nlurieurs pie ds

CŒUNAATMES ji

ofreiers ais étent survenus, Où épars
les combs Les pentiitaux rentrérent
Pins Jours nes de Hun-J'roncisea Ro-
set de Sun-Addrino, qui sont voisines
du Forum, etles soldats frouçais restèrent
ninsl maîtres du terrain, dar muiheur, suz-
vint un petis détachement de st chas-

: x couluit pue un sergent,
Fore pour se rendre à

réunissent Tes patrouil-
les de nuit. Dos mots furent de nouveau
cehancés, on deciet Le lutte s'engage:
elie dura plus d'une demi-heure. AL fallut
l'intervention d'un bataillor français et de
la cavederie pontificale pour séparerles deux
paris.

Ceci se
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“us pontii
qui trave

 

in le

Alonte-Cifario, où s

  

   
 

 

   

 

passait ls mardi. Le surlende-
butin, Une nouvelle mélée fulht avoir lieu
an Forum entre uu bataillon d'infanterie
pontificale et les Français asses nombreux,
trace à la modération des officiers des deux
cotés, où évitr une seconde bataille.
On a, erois, exacéré le nombre des

morts : 1e meinents, qui doivent
“tre exacts, porieut le nombre des blessés

à quinze, ct celui des soldats
ais ie vinet-quetre, Ty auvait ou un

inort de part 01 d'autre,
de vous dirait qu'on

tou? eccci à Home, !

     

  

       

 

 

très chagrin de
18 prisibles sont

ternés, : lus pontifieaux
soient pen cinés, où ent su réveilier chez
les indtilévents un certain esprit de partiali-
té qui les parte à s'upitoyer sur le sort de
leurs cuiapatrintes.

Les troupes out été consiendes plusieurs
jours, mais en craint à chaque instant qu’il
ne s'énatre de nouvelles rixes Lu haine

antic ty et los Frangais eat pous-
sée A Pextréme, Llantagonisme qui existe
entre eux se conoid factioment, ils ne date
pashier, nals apoint oll nos en sommes,
il we semble diflictle qu'il ne nuisse pus de
nouvelles cotmdications.

 

  

    

  
   

 

Cour au Dane de la Rene,

SESSION CRIMINELLE.

Frezidence de Me juge Muruteles,

AvomNen de mardi, 29 mars,

Marie Thoïn subit son procès pour avoir
volé divers vffets. tels que couvertures delit,

- mouchoirs de poche, ete. chez Mme Mills
où elle était servante. Elle est trouvée cou-
pable.

Tille ost ensuite ramenée à la barre pour
voir volé une fourchette d'argent et deux
cuillers, mais ces effets n'ayant pu être re-
trouvés elle est nequittés.

lite plaide ensuite coupable à l'accusation
d'avoir volé une chemise de flinelle et six
collets.

Jean-Baptiste Dufort, est accusé d’avoir
forgé une lettre au préjudier de la banque
d’épargnes de cette ville, laquelle lettre
était datéu “ Troy, 20 janvier 1804” et
dans laquelle il demandait une somme d'ar-
‘gent appartenant À une tierce personne.

Le principal témoin, qui demeure à Troy,
ayant fait défunt, l'accusé est libéré,

Geurze Jaffray, aceusé d'avoir volé 67
lbs. de beurre, est acquitté : Duncan Me-
Donald, premier témoin, ne comparaissant
pus. ;

Le grand jury présente ensuite les accusa-
tions suivantes comme fondées:

Elie Beauvais, principal, au second dégré,
d'un meurtre ; John Taylor, obtention d'et-
fets sous de faux prétoxtes ; Odile Gagnon,
larcin, et Marie Disnue, recel ; Thomas Conway. Michel Conway, et Bernard_ Ma-
ghire. conspiration; William Boyd Perse

‘Berthiaume, J. No” Canyré, P. Pen, E. 

et Homar Haistead, pour avoir volé de l’ar-
gent duns unelettre; Louis 'Falbert, embau-
chement. Tous plaident non-coupable,
Le grand jury soumet à la cour un imé-

moire dans lequel, s'inspirant de l'adresse
de l'hon. juxe Moudelet, ils suggèrent que
la police soit placée sous le contrôle d'une
commission, et que les licences soieut aussi
accordées par une commission spéciale ; la
suppression des maisons mul fuméesy est
aussi recommandée, Le grandjury félicite
les autorités dela ville zur ki propreté des
rues, etc. :

L'hon. juge complimente alors le grand
jury et parle longuement en français et en
unglais sur ces questions de moralité.

AUDIENCE de mercredi, 0 mars.

Même présicence.
Une femme du numd'Hléunore Gauthier

épouse de Jean Jacques Huvt, accusée de
meurtre de son enfant, nommée Eléonore
Elmire Huot, subit son procès et est ac-
quittée,
Le jury par son verdict déclarant qu’elle

était aliénée lorsqu'elle commit l'acte. |
Moïse Dubois subit son procès pour avoir

16510 décembre, 1863 en la cité de Montréal
volé avec effraction une montre en argent,
tune chaîne en cheveux montée en or et une
brosse à chevenx.

Louis Talbert subit son procès pouravoir,
le 9 wars 1864, en la cité de Montréal,
essayé d'enrôler un nommdé John Murphy
pourle service américain.

l'ette case est continuée à demain (co
matin) à dix heures.

ce nena

Police Correctionnelie,

Présitence de MM. Louis Bewwdry, Damase Masson
et Stanley Bugs, juges de paix.

 
ACVIENCE de mardi, 29 mars,

Tia esuse de Michael MeDonald, pendante
depuis le 23 courant, en attendant le juge-
went, a été appelée.

Une autre cause centre le même est
aussi appelée. Un témoin est entendu.
Ce dernier dépose qu'il à vu l'accusé, le 12
février dernier, engager trois soldats pour
preudre du service duns l’armée des ltats-
Unis. La sentence est remise à demain.

Wau. MeDonald, fermier, aceusé de la
même faute que Michael MeDonald, est
déchargé à défaut de preuve.

AUmIEsce du 39 mars,

Michae) MeDonald reçoit su sentence
pour avoir, le T2 février dernier, ivé de
fire déserter Henry Bunten, Edward *pil-
lan, Jédward Allard eb Cornelins Roach,
tous soldats du 6Ue carabiniers, I] est con-
dunmé à £L-40 sterling d'amende et à 4 mois
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Cour du Fecordaire.

Présidome de JP. Sexton, éubr,
 

Avoiexch de mardi, 29 mars.

Michac] Keaf, charretier, pour s'être
cuté de sa voiture, $1 d'amende et les
< où #2 ou L5 jours de prison.

Philip MekKenn, pour assaut et bat-
ie sur le conuétahle Gudinge, condanmé à
où 1 meis de prison aux travaux foreds,

Nicolas art, pour eruzuté sur son che-
val eu le battant avec tm biten, eondemnd
à #2 ou 15 jours de prison.
Une douzaine de prisonniers ont été con-

damités pour ivresse,

    

Audience de Mercredi, 30 mars,

Madame Otherzon, contre Mademoiselle
Kennedy, assaut et batterie. La défendercese
est ccudumuée à $1 d'amende ct les frais,
ou 3 jours de pris i
dphrem Dupras, charretier, bien connu

de la potice, a été avrêté, Ticr, ivre ct trou-
blant la paix publique, cn. criant et insul-
tut les passants, La cour le condanme à SL
d'amende, ou 3 jouts de prison aux travaux
forcés.
Jane Metinire et Robert Colquhoun!

deux vagabons bien connus, se battaient
hier duns une cour de ln rue Campeau, Jors-
«ne deux homes de police arrivèrent et
les conduisirent prisonuiers à la station.
La courles condana à 53, d'amende chæ
cun, où 1 mois de prison,

     

 cora —=

FAITS DIVERS.
  

LA PRESSE—La Presse, journal quotidien
français, qui se publie en cette ville, an-
nonce dans son numéro de samedi dernier,
qu’elle entrera duns son deuxième semestre
d'existence, le ler avril prochain. Nous
voyons de plus, par le même numéro, que la
question de son existence n'est plus unpro-
blème, et que ses finances sont dans au état
“le prospérité tel qu’elle peut se considérer
tuaintenant comme solidement établie, Pour
le prouver à ses lecteurs, elle leur annonce
qu'elle se proposed'augmenter considéralle-
ment son édition hebdomtulaire, sans néan-
moins augmenter le prix de l'abonnement.
Cette édition sera, au ler d'Avril, de &
pages au lieu de 4.

Nous nous réjouissons de la prospérité de
notre confrère, et nous souhaitons de tout
cœur que cette prospérité aille toujours crois
sant.

 

LE NURIL—NOUVEAU JOURNAL—Nous
avons reçu le prospectus d'un nouveau jour-
nal français qui doit se publier & Ste.-Seho-
lastique sousle titre Le Nord.

Voici sa profession de foi-politique:
«ovo.Maintenant nous déclarons fran-

chement que noug ne voulons être à la re-
morque d'aucun parii politique.

Nous voulons être strictement impar-
tial, .
Nous voulons, autant que nes forces nous

le permettront, contribuer àl'éducation po-
litique du peuple, en lui faisant connaître
de plus en plus le fonetionnement de la cons-
titution libérale qui nous régit, ninsi que la
valeur de nos hommies publics plutôt par
leurs actes qu’au moycn d’appréciations sou-
vont intéressées- .

Nous voulons fuire bien comprendre enfin
À l'homme de la campagne qu'il est assez in-
telligent pourjuger pur lui-même, pourvu
qu'il suive du près les évènements qui se
produisent dans l'atmosphère politique,—
but qu’il pourra facilementatteindre en'li-
sunt iwsidument les colonnes d'un journal
dévoué à scs intérêts.”

Le comité de collaboration sc compose
comme suit: W. Prevost, ¢. Mareil, J. J.
Marion, L. C. Ledue, H- Filion, J. A. Du-
chesnean, A. Ruby, F. X. Mathieu, A.

Perrin, A. Mackay, P. Valois.
Ces messieurs nous sont bien connus, et

nous n’avons nucun doute que le journal
“Le Nord,” sous leur direction, sera une

1 terme. La cause ne sera

publication intéressante, utile et digne d'en-
couragement. Nous lui souhaitons donc la
bienvenue et une existence longue et pros-
père. -

—A une assemblée de la chambre des
notaires du district de Beauharnais, tenue
en la ville de Beauharnais le 17 courant, les
messieurs suivants ont été unanimement
élus officiers de cette chaubre,savoir:

Chs. M. Lebrun, président ; E. H, Bis
son, secrétaire; À. L. de Martigny, tréro-
rier; et Jean Baptiste Scott, syndic.

Après l’élection des officiers, sur motion
de E. L: Normandin, secondé par A. L.
de Martigny, un comité composé de A. R.
Bisson, L. Gervais, J. A. Marsé et du mo-
teur a été nommé aux fins de préparer un
tarif d'honoraires, et de faire rapport à lu
prochaine assemblée de cette chambre.
Sur motion de H. L. Nurmandin,secoudé

par Jos. Léonard,il a été résolu àl’ununi-
iité (excepté néammoins M. de Martigny.
qui, en sa qualité de révistrateur, a déclaré
ue pouvoir y donner son assentiment) que
lu requête qui va suivre soit envoyée aux
trois branches de lu législature de cette pro-
vince. .[
ud Son Excellence, cle. ete.

La chambre des notaires du distriet de
Beauharnais, dûment coustituée, expose
humblement:

Qu'un grand nombré de notaires dans le
Das-Canada ont été nommés régistrateurs
et députés-régistrateurs, tout en conservant
le droit d'exercer ei même temps les fone-
tions de notaire.
Que les fonctions de régistrateurs et dé-

putés-régistrateurs, et celles de notaire sont
lucompatibles, et contre l'intérêt publie.
Que le car wetére public dont les régistra-

teurs sont révêtus, l'intérêt même de leur
respoi subilité, et la nécessité de prévenir
jusqu'au soupçon d'une préférence quel-
conque de leur part eu faveur des parties
pourlesquelles ils auraient agi, s'opposent
à ce qu'ils exercent la profession de notaire.
Quen muatière d'hypothèque, tout étant

facultatif, c’est nux intéressés à garantir
leurs droits en requèrant les formalités
Lypothécaires que la loi autorise. S'ils ne
jugent à propos de le faire, il n'appartient
point aux régistrateurs où à leurs députés
de prévenir les créanciers des dispositions
lézales que ceux-ci ne doivent point ignorer;
purcette démarche un régistrateur se dé-
pouillerait en quelque sorte de son caractère
public psur sc constituer mandataire des
parties,

Que certains végistrateurs ct députés
révistrateurs profitent de leur position pour
en Imposcraux parties en leur insinuant que
pour leur sureté, elles doiveut transiger
leurs affaires dans leurs bureaux et prennent
tous autres moyens en leur pouvoir pour
châtrôler toute la pratique de leur comté au
grand préjudice de leurs collègues,

Qu'il est d'une urgente nécessité defaire
disparaître ces abus tant duos l'intérêt pu-
blie que dans celui de la profession du no-
taire, ut qu’une loi soit passée supprimant
aux notaires régistrateurs et députés régis
trateurs le droit d'excrecr les Timetions de
notaire, ct celni d'avoir dans leurs bureaux
aucun noisire pratiquant. C’est pourquoi Is
requérante prie Hon Excelleney de prendre
sa vequête en votre considération et de faire
passer une loi qui protégera le public on
général et la proiussion de nolure contreles
abus ci-dessus sigoalés, Bt elle ne eessora
de prier. ’ )

(Signe)
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Beauhsrnois, 17 murs 1804,

 

L'UNION ST.-JOSEPH, — À l'assemblée de
l'Union St-Joseph. tenue lundi Bernier, M.
1e Commissaire Ordonnateur ayant fait rap-
port que le produit net du concert donié
dernièrement en fuveur des orphelins de
l’Union St-Jozeph s'est élevé à la jolie
somme de $106.75, la société s'est empres-e
de passer les résolutions suivantes :
dés.—Qu'il soit voté des remerciments

aux Demoiselleset Messieurs artistes ot ami
teurs ct à tous ceux qui ont ont contribué
parleur généreux concours au sucets du
conecrt en faveur deux orphelins soutenus par
l’Union St-Joseph ;
Que lus remorcimenis dc La Société gont

aussi dus à la bande de Drinez pour le don
généreux de dix pinstres que cette compa-
sie a fait à la Seciété cn déduisant d'autant
le prix convenu pourla soirée;
Que la Société remercie également ceux

des Messieurs invités au concert qui ont
voy quelgn’argent pour le funds des
orphelirs ;

Queles rédacteurs et éditeurs des jour-
naux français de Montréal ont droit à la
reconnaissance de la Société peur lesannon-
ces et articles qu’ils ent publiés eu faveur de
l'Union St-Joseph.
Que la Société vote des reinerciments

aux deux Connnissaires-Ordonnateurs, MM.
Mag. Longpré et A. Luvivière, pour leur
zèle à proeurer à l’Union St-Joseph une très
belle fête putronale, bien organisée sous tous
les rapports.

Par ordre,

    

    

ANT. BOURDON,
Secrétaire,

NOUVELLES MARITIMES. — Pendant le
mois de février, la mer a englouti trente-
trois navires, dont lu valeur est estimée à
$2,600,000. Soixante-neuf navires se sont
perdus pendant les deux premiers mois. de
vette année; leur valeur est estimée à
$4,528,000. Pendant ln.même période, en
1863, 94 navires ont été perdus, et leur
valeur était estimée à $3,281,000. La plus
grande perte du mois dernier à été celle du
Bohemian, évaluée, avec sa cargaison, À
81,800,000.
— Nous apprenous quele vapeur Jfagnet

doit continuer, comme auparavant,À voyager
au Sagueuay, à la säison prochaine.

CORPS TROUVÉ.—Lic corps de l’infortuné
Louis Ouimet, qui s’est noyé le 21 décem-
bre dernier, en traversant le caval, à la
Jôte St.-Paul, a été, dans la soirée de lundi
de cette semaine, trouvé flottant près du
pont du Grand-Trone. Louis Quimet, avant
s1 mort, était employé. dans une nuifae-
ture de fer de la Cote St.Paul. 11 laisse
pour pleurer sa porte une épouse et quatre
enfants. -

CAUSE IMPORTANTE. — La cause dn
shérifcontro M. 1iébert pour libellle a été
appelée la semaine dernière devant Ja Cour
Supéricure du district d’Arthabaska, Le dé-
fendeur fit une motion pour faire suspendre
les procédés jusqu’au temps où le shérif
auruit fourni à la cour les états qu'il
cit oblixé de fournir à chaque terme
en vertu de la loi La cour refusa cette de-
mande. La csuse est remise au prochain

. probablement pas
décidée avant lofintendps. Co
La cause de M. Hépert contre M. Ques.

nel wa fgitaueun progrés. —Ze Défricheur, 

EXPLoBION.—Une mine de charbon a fait
explosion à Sheffield, Angleterre, et 250
travailleurs ont péri.
— La législature de l'ile du Prince

Edouard s’est réunie le 16 courunt pour la
dépêche des affaires.
—Le luc Champlain ost libre de glaces

en face de Burlington après êtro demeuré
fermé à la navigation seulement l'espace de
trois semuines. La baie est néanmoins blo-
quée par les glaces qu’y a accumulées le
vent.

UN DESERTEUR.—Un individu du pow
de James Moffat, s’est livré à la police,
jeudi matin, en déclarant qu’il avait déserté,
en 1560,
stutionné la Trinidad. T1 paraît que ce
malheureux a erré en cette ville pendant
quelques jours, ct que pour unc cause ou
une autre quelques jeunes gens ont pris
pourl’un dus exécuteurs de mardi dernier,
et l'ont beaucoup maltraité. Trouvant sa
position peu sire, il à préféré se livrer aux
autorités et subir la puuniton infligde aux
désertenrs, 11 à été'envoyé cn prison.—
Journal de Québec.

PRIVILÉGE D'UN PAIR EN CANADA—
Lors del'instruction d’un procès à Rich-
wond, C. E., il y a quelques jours, lord
Aylmer u été appelé conne témoin. Quand
on lui présenta l'Evangile pour prêter ser-
ment, lu Cour fut témoin de la seèue sui-
vante entrele noble personnage ct le prési-
dent de la cour:
LORD AYLMER.—Qu'il plaise à la cour,

je demande à donner mon témoignage sur
mon honneur. C’est un privilége qui m’up-
partient comme pair.

LE PRÉSIDENT DE LA COUR.—Votre Sci-
gueurie peut-elle produire son brevet de no-
blesse ?
LORD AYLMER.--Non ! On ne peut s’atten-

dre que je porte ce document sur moi. La
cour sait que je suis pair.
LE PRÉSIDENT DE LA COUR,—Milord, lu

cour ue fait aucune distinction entre un
seigneur ct un paysan. lille ne peut accop-
ter le témoignage donné de cette manière et
le prendre pour base dans une matiére de
cette importance,

LORD AYLMER.—Î m'est pénible de voir
que dans une colonie anglaise, on me refuse
un privilége qu'aucune cour en‘ Angleterre
n'oxerait me disputer.

LE PRESIDENT. — Il est question de sa-
voir, Milord, jusqu’à quel point un privilé-
ge de cette nature, admis dans des cours
sous la juridiction directe de Empire, peut
être réclamé dans une colonie qui fuit ses
propres lois, et dont lu constitution ne re-
connaît aucuns privilé:res de ce genre.

LURD AYLMER. — Je désire faire com-
prendre à la cour que je n’ai aucune objce-
tion au serment en lui-même; mais comme
je suis le seul père qui réside en celte colo-
nie, je pense que tous les droits où priviléges
que je possède en vertu de mon titre de-
vraient être respectés, comuue ils le sont en
Angleterre. :

LE PRÉSIDENT. — Milord, cette Cour
est une Cour de loi ; mes collègues et moi
eu sont jeu exécuteurs. Si nous uccédlions à
votre demande. ‘nous établirions un pré
dent qui pourrait n'être pue Meal ici,
malgré su légalité incontestable en Angle-
tèrre, et auquel, en, tout cas, le conseil du
défendeur vijeeterait vraisemblablement,
ce qui rendrait ainsi touted nos procédures
nulles,

Lord AVLMER. — Mon privilège ne
serait mis en question dans aucune Cour
anglaise,

LE PRESIDENT. — Le cus est ici diffé-
rent, Milord ; la procédure anglaise ct les
privilèges de ce carractère vont de paire et
sont devenus commie n'étant qu’une seule et

méme chose. En Canzda, en autaut que
cette Cour y est concernde, nous ne pouvons
que suivre le statut. Je ne puis admettre
votre privilège moi-même, néanmoins, je
vais me consulter avec mes collèzues,

Les magistrats sont entrés en consultation,
Ctaprès ut moment de pourparlers, M. le
juge Donnelty dit : ** Je suis disposé à ae-
corder le privilège ; je pense qu’il serait
admis dans nos cours de loi. ”

PARLEMERT PROVINCIAL.
{Par le Télégraphe pour le Pays.)

  

   

 

  

 

 

 
Assemble Législntive,

 
Stace du 29 mars.

L'urateur prend le fauteuil à 3 heures,
AM. McKellar propose que le comité

général des élections contestées reçoive per-
mission de retirer son rapport présenté. hier
nommant le comité de l'élection d’Æssex. Il
dit que cette motion était nécessitée par
une légère irrégularité qui s'était glissée
dans le rapport.—Accordé.

L'hon. M. Holton dépose-sur la table le
relevé de la navigation ct du commerce pour
1863,

d'hon. procureur-général MacDonald
ayant demandé des explications sûr ce qui
regarde les progrès faits dans la formation
du nouveau ministère, l'hon. M. Cartier
déclare qu’il est incapable de remplir Pat-
tente à laquelle ses remarques d'hier pou-
raient avoir donné licu, en conséquence de
la non-arrivée d’un monsieur dont on s’at-
tendait à obtenir l’aide pour la formation
du gouvernement. }

Après quelque discussion, le procureur-
général MacDonald, sccondé par M. Cartier
propose l'ajournement de la chambre qui u
lien à + heures nioius dix minutes.

Qvesec, 30 mars 1864.

L'orateur a pris le fauteuil à 3 heures.
M. MeKellar ducomité général dus élections
annonga les noms suivants comme étantceux
des membres qui avaient été choisis ponr
servir sur les comités d'élection d’Essex et de
St-Uyacinthe. lssex—MM. Street (pré-
sident). Sr.-HyaciNTHE. — MM. Caron
(président) Robitaille, Pouliot, Harwoolet
Ault,
M, Jackson fit motion qu'une adresse fut

présentée à Son Excellence demandaniqu'il
Ini pluise d'émettre son warrant pour $40,-
090 en faveur de W. B. Lindsay, éer.. pour
défrayer les dépenses contingonies de la
chambre. Adopté.

L’hon. M. Cauchon annonçaalors qu'nn
nouveau gouvernement avait été formé, ct
que les noms des membres qui le compo-
snient ct la distribution des offices étaient
commesuit : :

Bae-Cavapa.,
Sm H. P. TAcng, receveuf général ct

ministre de la milice.
hon. G. E. CARTIER, procireur-géué-

ral. «
L'Hon. À. T. GALT, ministre des finan-

ces
L'Hon. M. CrrArais, Commiesaire des:

travaux pablics, 
té -

L'Hon T. D. Mc@ze, ministre d'Aculture , Ministre d’Agri-

L H. LANUEVIN, écr:, solllciteur gé-
néral.

L'Hon.J.
général.

L'Hon. M. CAMPBELL, € issai 5
Terres de la Couronne ; » Corner des

"Hon. M. Buchanan, prési
Conseil. % président du
L’Hox. M. FoLey,

Postes ;
; L'Hox. M. SIMPsON, Secrétaire-provin.

cial ;

Haur-CANADA.
A. McDoyawp, procureur.

Maître-général des

"un régiment de Sa Majesté, |- M. Cockburn, Solliciteur-général.
L'Hon.- M. Cnuchon, en français, et en.

suite l'hon. J. H, Cameron en nnglais ont
lwl'exposé suivant de la politique de La nou.
velle administration :
La défense du pays sera l'objet de lat.

tention constante du gouvernemet. et des
nicsures seront prises pour mettre la milice
en position de rendre des services prompts
et effectifs quand elle on sera requise sung
augmenter les dépenses. Des efforts seront
faits pour maintenir et étendre la récipro-
cité uvec les lütat=Unis et le systême de
transit sous lequel les marchandises passent
maintenant Hibrement À travers les deux
pays—mesures non-seulement importantes
eu elles-mêmes, mais de nature à resserrer
des liens qu'il est si désirable de conserver.

Desrelations seront ouvertes avec les pre-
vinces eœours dans lu vue d'amener une
union commerciale plus intime avec cles,
Des mesures pourle développement duter-
ritoire Nord-Quest, et l’amélioration de nos
communications avec le littoral de la mer
serontbientôt soumises au parlement et les
droits des canaux serontréajustés de manic-
re à prévenir l'éloïgnement du commercede
l'Ouest de nos eaux antéricures,
La promesse faite par lé Parlement du-

rant cette session en réponse au discours du
trône au sujet de la translation du siége du
gouvernenient à Ottawa sera fidèlement ac-
complie. Laréforme départementale sera
continuéeet toute lu dépense publique sera
administrée avee la plus stricte économie.

Des mesures soront soumises durant cette
session pour équilibrer le revenu avec les
dépenses. :

dia question de lu représentation du peu-
ple en parlement restera une question ou-
verte. L'établissement des terres incultes
dans le Haut et le Bas-Canada sera systé-
natiquement encouragé. L'encouragement
de l'intérêt agricol sera regardé comme de
la plus haute importance. La politique
générale de l'aduiinistration serafondée sur
ces grands principes constitutionnelqui ont
si longtemps guidé ln imère-patrie ct sous
lesquels Ic bonheur et le contentement du
peuple cmadien seront lesmiieux assurés.
d'hon. M. Cauchonfit alors motion qu’un
nouveau writ l'ut éané pourl'élection d'un
membre pour représenter Montréal-Est au
lieu de l'hon. M. Cartier dontle siège était
vacant par son acceptation d'un office sous
Je couronue. Après quelque discussion, la
motion fut adoptée.

Sur motion de M. Cruchon, l'émanation
dus autres writs, pour les élections rendues
nécessaires par l'acceptation d'offices de la
part des autres membres de la’ nouvelle ad-
tinistration, fut également ordonnée. M.
Uauchonfit motion que lorsque cette Cham:-
bre s'ajournerait, demain, elle restât ajour-
née jusqu'au 3 mai prochain. Adoptée.

Liew bills suivants furent présentés et lus
Une première fois:

M. ‘Fureotte, bill pour amender l'acte
d'incorporation de la cité des Trois-Rivières.
M. Duukin, bill pour amenderl’acte d'incor-
poration du chemin de fer de Stanstead,
Shefford et Chambly. Le wéme, bill pour
permettre àl'association des arts de Mont-
réal d'établirune Union des Arts. M. J. B.
J. Dorion, bill pour chänger les limites de
certaines munieipalités dans le comté d’Ar-
hubaska. M. Daoust, pour amenderle chap.
G8 des statuts refondus du Bas-Canada
concernant les compagnies d’assurance mu-
tuelle. M. Thibodeau bill pour déclarer
propriété publique, le monument érigé à
Ste-Foie en mémoire des braves de 1760.
M. Denis, bill pour changer les limites
do certzines municipalités dans le comté de
Beaubarnois. M. Tascheréau, bill'pour in-
corporerla compagnie du chemin de fer de
la vallée de la Chaudière. M. Poutiot, bill
pour amender la loi relative aux poids ct
mesures.
La chambre s’ajourna à.5 heures jusqu'à

3 heures demain.

 

 

 

 

NAISSANCES.
 

 

Encette ville, le 29 courant, l’épouse du Lieut.-
Col, CHS. DO. ROLLAND, uu fils. ‘

NOUVELLES ANNONCES.

AVIS
YANTce jour pris en société

“À M. JAMES SKELLYŸ, les affaires de ma
maison scront & l'avenir conduites sous les nom
et raison de T. TIFFIN et Cie.
Tout en présentant mes sincéres remerciements

pourln confiance dont le public t's jusquici ho-
noré, j'espère que cotte faveur sera continuée àla
nouvelle société,

 
 

 

 

 

THOMAS TIFFIN.
31 mars. . am-—21

AVIS
bu

BUREAU DE POSTE
MALLES POUR LES

PROVINCES INFERIEURES

{N conséquence de avis émn-
né de ce BUREAU en date du 4 COURANT

le publie de cette province est informé que les
communications BI-HEBDOMADAIRES par va-
peurs, entre PORTLAND (état du Mnine) et ST.-
JEAN (Nonveau-Brunswick) serotitreprises

LE 51 DU COURANT

Les malles pour la NOUVELLE ÉCOSSE,lo,
NOUVEAU BRUNSWICK et L ILE DU PRINCE
ÉDOUARD seront maintenant assorties à Mont-
réal tous-les MERCREDIS et SAMEDIS ct fer-
meront, jnsqu’s nouvel ordre, A DEUX heures el

ARTD, M,
: 1. S. FREER,

Maître de Poste.

Bureau de Roste de Montréal 2.-. -
31 Mara 1864. cË—50 ¢
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ASSURANCES. MEDECINES. MEDECINES. MEDECINES. MEDECINES. MEDECINES.

3 CELEBRES AFFIDAVIT, PILULES VÉGÉTALES
GRANDE ASSURANCE

DI

ANGLAISE
TE

NOTRH BRITISH AND MERCARTILE FIRE AND LIFE

INSURANCE
ETABLIE

COMPANY
EN 1809

CAPITAL DOUZE MILLIONS DE PIASTRES

ACCUMULATION DE FONDS--------- DIX MILLIONS DE PIASTRES ET PLUS
REVENU ANNUEL +2 « occ --- «= - - - - DEUX MILLIONS DE PIASTRES ET PLUS

0-0 

ETABLISSEMENT DE LA BRAN

 

HE CANADIENNE

OFFICIERS

DIRECREURS-GERANTS

D. LORY MACDOUGALL, Fer, | THOMAS DAVIDSON, Ecr.

DIRECTEURS ORDINAIRES

L’HON. LOUIS RENAUD, M. C. L,,
L'HÔN. JOHN ROSE, M. P. P,,

C. J. BRYDGES, Directeur-Gérant du

L'HON. THOMAS RYAN, M. P.P.
JAMES LAW, Ecr, Marchand,

Urand-Tronce, dont tous sont actionnaires.

 

IX. J. SOINNSTON, Esq., Secrétaire local.

 

DEPARTEN EXT DU FEU
CETTE COMPAGNIE, QUI COMMANDE LA PLUS GRANDE CONFIANCE PAR SON

ANCIENNETE ET LES NOMS HONORAHL
dans son Lon fonctionnement counne Acuonnalu

 

3 DE SES DIRECTEURS, qui ont tous intéret
3, assure les Hatisses et toute autre description de

Propriété, contre les dommages par le Feu et aux conditions les plus favorables

 

BEPARTEMER

RGUVEAUX ET

1% LE SYSTUME

Dc cette manière, une personne peut assure

T SUR LA VIE
EHOPRTANTS AVANTAGES

DU DEMI PREMIUM.

 r sa vie pour la moitis des taux ordinaires et pren-
dre part à tous les bénétices du système du demi-crédit, sans qu'il n’y ait de dettes.

29 SYSTEME DE LA

De cette manière, pour un prémiwn LI0d
du double lé montant nsauré d'abyrd.
personnes,

CERTIFICATS 1

Sur application et À certaines conditions,

Ce s

DOUBLE ASSURANCE.

 

êré on peut se procurer une police qni augmentera
système cst très avantageux pour les jeunes

NCONTESTABLES.

le+ Polices de la Compagnie sont déclartes irrécu-
sables et exvmptes de premium extra lorsqu'on demeure à l'étranger.

APPLICATIO

Les assurés ont le priviléye d'appliquer leur
10 En l’ajoutant à la somme n:surée et}
%o Le livrer pour en être payé immédiate

NS DE PONTS.

Bonus des manières suivantes :
vble avec ia somme dans lu police,
ent.

 

30 À la réduction ou à l'extinetion entiere des prines futures,

POLICES

Ou peut reprendretelles Polices dan: aus in
el-un jours du grace, en payant le preimnitm avec

ÉCUULÉES.

temps dans les six mois de l'expiration des vingt-
les intércts, sans examen médical où du certificat,

Le Bureau des Direcieurs de Monirdéail a plein pouvoir de
régler fes purtes.

Ou pourra se procurer des formes de propos ition et toutes autres informations, en s'adressant
au BUREAU GENERAL—Nus. 2, 4 et 5, à Ja BOURSE, -

MacDougal et Davidson,

SOUS-AGEST : P, R, FATUTEUX,
AGENTS GÉNÉRAUX POUR LE CANADA

H—afps—110
 

10 oct 1363

COMPAGNIE D’ASSURANCE-
DE

L'UNIGN CO
(THE COMMERCIIL UNIO

MMERCIALE,
N ASSURANCE COMPINI

19, CORN HILL, LONDON, E. C,

CAPITAL : — 812,000,000 ; sur fequel $1,230,000 sont payeos.
2

ARGEXT PLACE: £1,750,G00.

CONTRE LE FEU ET SUR LA VIE.

 

Bureaux : Rue St, Paul, Nos: 221 et 223, Montreal.
 

DÉPARTEME

LA Compagnie a commencé ses
cn Octobre Isul, Elle a été fondés duns

par les barecux ligués ensemble après le grand
opérati

  

 

tions de la Compagnie out été tels qu'ils ont réalisé les

NT DU FEU.

opérations dans ce Département
le bat de modifier les taux exorbitants demandés
feu de Londres, los succès qui out inurqué les

iC érances des Directeurs et les à in-

 
  

duits à étendre leurs opérations au Canada, vit les Agents Généraux sont prets à prendre des
risques contre Ie feu, .

DÉPARTEMEN

La préférence marquée que Ice publie montre
térêts de leurs patrons en même teinps gue ceux
transiger les aifaires de ce Département de nuunière à ce qu'une cl:
ficiée aa détriment d'une autre. Ts ont résolu d

    mes principes qui les ont guidés dans le Dé
bénéfices li scizace permet et que l'ex ne

 

On pourra facilement juger de La position et des ésp
Ie tableau qui suit, extrait du News du 11 juillet 1863.

AUGMENTATION DURANT L'ANNÉE 1862

D SUR LA VIE.

pour les bureaux qui s'étudient à prendre les in-
du leurs propriétaires, à induit les Directeurs du

se d’assurés ne soit pas béné-
“uppliquer deurs le Département sur la Vie les mè-

 

  

actement du Fuu, ls accordent aux assurés tous les
# siysgère.

sapérances de cette Compagnie en parcourant

 

SUR L'ANNÉE 18C1, TEL QUE DÉMONTRÉ
PAR UN RETOUR ORDONNE PAR LA CHAMBRE DES COMMUNES ET

IMPRIMÉ LE

Commercial Union...
Worth British and Mercantile...
Liverpoll wad London. ........

  

  

  

23 JUIN 1863.

RP£314.919
12,541
9,736

 

8,503
Queen, ouneee. 2,571
Leeds and Yorkshire... 2,248
Jaw. eee. Cee. RE 2,184
Northern 11112 2221000 0e 2,041
County. 000402000100PR+... 1,419
Provincial ........... LLeee ees L270
Westminster... ou, ee aat abana 1,263
Norwich Union. o.oo.iiiaan nan e 923
aledoniun 152
SUI. eae ns . 680
Guardian .......FECrea 573
Seogiish Provincial... .....eerieees 429

De plus amples informations seront données en s'adressant aux Bnreaux de In Compagnieg
RUE ST. PAUL, Nos. 221 et 223, à Montréal.

Alexander Hart,
AGENT POUR MONTREAL.

Morland, Watson & Cie.,
DIRECTEURS-GÉRANTS EJ AGENTB-GÉNÉRAUX POUR LE CANADA.

Frederick Cole,
: SECRÉTAIRE.

& février 1864 an—9

 

PiLEMVDIDES verres d’orne-
mentation pour églises et maisons particn-

lières. Vesres de mousseline ct dentelle, verres
de couleurs de toutes grandeurs,taillés sur ordre
6t gt Inésure sans charge extra, à 50 pour cent
su-dessons de toute autre importation,

J. FOURNIER et OIE, , +
243, rue St-Paul.

ErTTDareTS ee

N OBUEXFumée! Morue Fumée!
AYA Nous recevons tous les jours de la MORUE
FRAICHEMENT FUMEE. Aussi, HUITRES
RRAIQUESen barils, demi-barils et en canistes.

; .  BRUNEAU, NADEAU er GIE,
: 486, rues Notre-Dame et Bonsecours,
Montréal, 23 janvier 1864.

LeParfum par Excellence ! !!
(Extrait de fleurs fraîchement cucillies.)

    & AL ey 3 ; ares
or . Ah ad
C2 Rodeoh = À AT

DE MURRAY & LANMAN

EE parfum exquis et préparé
C avec des fleura tropicales fraîchement cucil-
lies et d'une odeur suave. Son arôme est inépui-
sable ; son cffet sur la peau est des plus rafrai-
chissant ; elle donne de In vigueur au corps et de
l'élasticité à l'esprit principalement lorsqu'on en
met un peu dans le bain, Elle apporte un soula-
gement immddint duns les

Éblonissements , kes Attaqgunes
Xerveuses, les Eaux de Tl'ête,
În Mébdilsté et Les Attaques
diy>ierie,

Dapuis 25 nunates ce parfum à toujours pris
de l’ascendant avec l'élite de la fushion sur les
uutres verfams, anx Ines occidentales, à Cuba,
au Mexique, dans l'Amérique Centrale et du Sud,
et noua le recemmandon rec cunfisunte colume

un article qui, poar la délicatesse de l'arôme n’a
pas son égal. Cette eau fuit aussi disparaître de
a pean les

Géreures, les Pustules, les Bru-
fares du soleil, les AGOUsseurs
ciles Boutons.

C'est un parfum anssi délicieux que l'Oflo de
roses, vt il donne au teint une fraîcheur et une
transparenet magnifiques, Mélangé à l'eauil fait
un dentifrice excellent, il donne aux dents une
blancheur éclatante. Il fait disparaitre aussi la
douleuret Lx raideur de la peau après la barbifi-
cation.
CoxTREFAGON.—Soyez bien sur vos gardes con-

tre le- contrefaçons. Voyez si les noms de Mur-
ray et Limman sont sur la honteilie et sur les

; ws qui portent une vignette de fantaisie.
RZPDEVINS et BOLTON, près le palais de

justice, Montréal, agents généraux pour le Ca-
nada. À vendre aussi en gros par Juha F. Henry
et Cie, Montréal,

Agents pour Montréai: Davius et Bolton,
Lamplongh et Canpheil, A. G. Davidson, K.
Camphell et Cie, J, Gardner, J. A. Harte, H. I.
Gray, à la pharmacie du Dr. Picault et par tous
les Droguistes du monde.

22 murs 1864.
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SALSEPAREILLE Dt BRISTOL
(en bouteilles d'une pinte.)

 

Le grand Parillesntenr du sang!

   

tieniitremeant recorsimandé
banit leprintemps et l'été, lorsgne le sang
sin cirenlation difficile ot que les hu-

du corps duvieuneut vedsuines par leurs
sécrétions dans in peau durant les mois d'hiver.
Qc puissent détersif nettoie toutes les parties du
système et devrait Ctre pris Lous les jours comme
boisson diurétigue par teus veux qui sout malades
cu qui veulent éloigner les maladies. C'est la
seule véritable préparation ponr la gaérison per-
manent des cas plus dangereux parmi les
maladies suivantes :

 

 

 

  

  

  

  

    
   

  

 Cieères et fmpético,
cruptions Scrofuliuse

s praratèile pour les
Nevralrie, Débilité

, Pertede PAppétit,
! toutes les FLila-

! ntermittentes, Firvres
cle. ele.

On geavantit que cest la préparation la plus
pur eet la plus puissante, faite avec de In vérita-
ble Salsepareille du Honduras, et c'est la seule
qui puisce guérir les maladies sypnilitiques daus
leurs formes les plus dungerenses, +

C'est le meilleur reméde, et de fait le seul sar
lequel on puisse compter pour la guérison de
toutes les maladies cecasionn(«z par l'éta timpur
du sang.

Les malad
as dans cett

 

! Races,
! générale dus

Langueurs,
dies du Foie, I:
Billieuses, Jaunis

 

   

  

  :3 peuvent être certains qu'il n'entre
préparation It moindre particule

elles, minérales ou véné-
t parl itment inoffensif et peut être
aux personues faibles ainsi qu'aux

enfants les plus délieats sans canser le moindre
préjudice.

Desdirections compiètes pour se servir de ce
remède 5e trouvent imprinées sur les papiess
qui cuveloppent Ia bouteille ; et pour être en
garde contre les contre-façons voyez si la signa-
tres de LANMAN ET KKExr se trouve sur l’aftiche

bleue.

     

 

   

 

  DEVINS & DOLTON, près le Palais de
Justice, Montréal, agents généraux pour le Ca-
nada. À vendre aussi en gros par Juhn F. Henry
et Cie, Montréal.

La Salscpareille de Bristol est en vente chez
tous les pharmaciens du Canada.

Agents à Montréal : Devins et Bolton, Lam-
phoughet Cunpbell, 5. Gardu-r, J. A. Harte, A
(i. Davidson, H. R. Gray, à la pharmacie du Dr.
Picault et par tous les droguistes du monde.

22 mars. H—Aa—28

  

  

 
 

Pension Demandée

Ty Monsieur Anglais désire se
placer dans nne famille trançaise

pour se pensionner, S'adresser par lettre à J,
L. H., Bureau de Poste, Montréal. Les conditions
de ln peusion devront être mentionnées.

27 fév. 18

ARGENTPERDU
D Soussigné à perdu de 1a rue
Guy, (à Montréal) à Ste. Thérèse (comté de

Terrebonne) la somme de 5280 dans l'avant-midi
de Dimanche dernier. Cet argent était enveloppé
dans un morecean de toile attaché avec uneficelle.
I] peut se faire que Ia summes'élève à 3300, mais
eans tous les cas, le soussigné cet certain qu'il y
avait 5280. Cet argent ost tout ce qu’il possé-
dait, la personne qui le trouverait sera généren-
sement récompensée, en le remettant à CHS.
QUIMET,à Ste.-Thérèse, ou à

H. CUSSON,
Rue St-Joseph, No. 69, à Montréal.

Montréal, 22 mars. 28

 

 

VERMOUTH BITTERS
DE NOILLY

CAISSES Vermouth Bitters
de PRAT et Cie, viennent d'être reçues

DUFRESNE & McGARITY,
Epiceries, Vins, ele,
152, Rue Notre-Dame.

[EEsc

1 "NET renomméerour sala-
4 de de BARTON etGUESTIER en grands

ct petits flacons. ‘
; A vendre chez
i DUFRESNE et McGARITY,

50
chez ! 152; rue Notre-Dame.

20 mars ; 30

ee pi Era

IMPORTANTro FEMALES

 

Important pour les Femmes.
PILULES.

DR. CHEESEMAN.
PROCLAMATION,

AUX FEMMES MARIÉES OU NON.

Le plus ancienRegulateur.

L n’y a qu’un seul et véritable
1 RESDour les FILLES ou FEMMESqui
souffrent d'Ivrégularités ou Obstructions de la
Menstrue.
Ce remède n été reconnu depuis un grand

nombre d'années, Ce sont les

Pilules du Dr Cheeseman pourla
Femme

que les Femmes peuvent prendre pour secourir
la suppression des Maladies périodiques, qui, si
elles gunt gardées suivant les besoins de la nature,
leur garantiront le plus de santé et de forces; et
qui, si elles ne sont pas régulièrement expéri-
wentées, produiront la douleur ct la mort; et
c'est le premier de tous les Remèdes pour les
Femmes, Jes

Pilules du Dr Cheeseman pour la
Femme

CE BON VIEUX REMEDE DOR contre
toutes les Obstructiens, à été employé avec plai-
sir et avec profit pendant wvingl-cing ans, dans
toutes les parties du monde civilisé. Son inven-
teur est nn, VIEUX MÉDECIN TRES-EXPk-
PIMENTE, que tout le monde connaitet estime,
eten qui tout le monde a confiance. Ce n'est pas
un pernicieux arrangement, mais un REMEDE
SOUFERAIN.

 

LES

Pilules du Dr Cheeseman pour la
Femme

n'ont jamais failli, ot des milliers de certificats
constatant leur bon effet peuvent être trouvés
dans toutes les parties du pays. Les propriétaires
garantissent que

UNE BOITE
rétablira les fonctions naturelles mensuclles de
toute FEMME, quelque soit sa condition et son
âge. En un mot, les

Pilules du Dr. Cheesemanpour la
Femme

qui ont été pendant un quart de siècle un remède
populaire et sûr pour renouveler la Menstrue
interrompue, sont tellemet excellentes que les
femmes en état de grossesse ne peuvent pas en
faire usage parce qu'elles produiraient un résultat
fwuste. Mais elles ne peuvent faire aucun mal
autrement,

LES

P.lules du Dr Cheeseman-pour la
Femme

sont la seule Médecine sur laquelle les FEMMES
MARIEES et NON-MARIÉES ont compté
dennis plusieurs années et peuvent actuellement
compter. PRENEZ GARDE AUX IMITA
TTONS ! Portes cette annonce à votre Droguiste,
et dites-lui que vous voulez avoir lu

Meilleur et la p'us sure Medecine
du monde pour les Femmes

laquelle est comprise dans les

Pilules du Dr Cheeseman pour la
Femme.

Ces Pilul +3 formant Lu meilleure Préparation
qui ait jamais été inventée, Avec un suceès im-
médial et persistant.

NE VOUS I,AISSEZ PAS TROMPER!

Les Pilules du Dr. Cheeseman ont reçu et
reçoivent encore aujourd'hui la sanction des
médecins les plus éminents de l'Amérique.
IF DIRECTIONS ENPLICITES avec

chaque Boite. Prix: UN DOLLAR PAR BOK
TE.
Les Pilules sont expédices parle Malle, promp-

fener! sur l'envoi du prix, cn fonds courant, aux
Propriétaires.
En vente chez tous les Droguiates en général.

HUTCRINGS & HILLYER,
81, Cedar Street, N.- Y,

JOHN F. HENRY & CIE, Agents en Gros
No. 303, rue SL-Paul, Montréal, C. E.

10 n—an—cfps—23

AMBROISIE DE STERLING

CHEVEUX
CERTIFICATS

LA présente est pour attester
qu'il y a 18 mois je commençai à faire

usage de l'AMBROISIE DE STERLING. Mes
cheveux étaient courts, rares et -tembaient
rapidement. J'avais essayé unutilement plus
sieurs remèdes pour les cheveux, restaura-
teurs, etc. Peu de temps nprès avoir fait nsag-
de l'Ambroisie, mes cheveux cessèrent de tombee
et commencèrent à croilre avec une rapiditér
étonnante. Maintenant ma chevelure est épaisse,
soyense et lustrée ct n cinq pieds et quatre pou-
ces de longueur ; lorsqu’elle est dénouée elle
descend jusqu’à terre. Ce merveilleux résultat
est attribué seulement à l'usage de l'AMBROISIE
DE STERLING, n°:tendu que depuis que j'en fais
usage je n'ai nis rien autre chose sur ma tite.

Mae LUCY BROWN,
Assermentée devant moi ce quinzième jour

d’avril 1861.
H. N. PARKER, C,,

67, rue McDougal, Hôtel-de-Ville,
New-York,

AMBROISIE DE STERLING,
L’AMBROISIE DU DR. STERLING est un

extrait stimulant et huileux de racines, d'écorces
et d'herbes. II guérira toutes les maladies du
crane, extirpant complétement ln rogne, empè-
chant les cheveux de tomber ou de devenir pré-
maturément gris, les faisant croître épais et
longs. Ce cosmétique diffère entièrement de
toutes les autres préparations et est très sûr.
Essayez-le,

Quetoutes les jeunes personnes qui commen-
cent à perdre leurs chevenx le sachent à temps,
qu'elles conservent leur chevelure en faisant
usage de l’Ambroisie. A ceux qui les ont déjà
perdus nous offrons l'Ambroisic avec l'assurance
qu'elle les rétablira dans leur première vigueur
et beauté.

L'AMBROISIE DU DR. STERLING
fera croître lea cheveux de la manière la.plis
luxuriante. C'est un préventif sûr contre la
eulvitie ; elle empêche la chevelure de tomber
ou de devenir prématurément grise. Eile rend
les cheveux gris à leur couleurprimitive, en gué-
rissant les maladies du cuir chevelu,

L'AMBROISIE DE STERLING
est mise en boîtes contenant deux bouteilles.
Prix $1.00.

DR. H. H, STERLING,
No. 493, Broadway, New-York.

16 mai, 1863. 50

HUILES:
FJUILES de baleine et de char-

bon, à vendre par

ALFRED SAVAGE, & FILS,

 

 

  7 eue St-Jean.
12 mars 1864, f—24

REMEDFS AMERICAINS
CONNUS BOUS LE NOM DE

PRÉPARATIONS PURES

HELMBOLD
EXTRAIT DE BUCHU DE HELMBOLD

Extrait de Salsepareille de Helmbold
LOTION DE ROBE DE HELMBOLD

EXTRAIT FLUIDE COMPOSE

BUCHU
FORTEMENT CONCENTRÉ,

Véritable Préparation de Helmbold.
REMÈDE SPÉCIFIQUE ET RADIVAL

Pour les Maladies de la Vessi et des Poumons,
pour la Gravelle et IHydropisie.

Ce miédicament fortifi les organes de la di-
gestion et soulage toutes les douleurs venant de
maladies telles que la Pierre, Retention, etc.
Il est excellent pour

Les hones, les femmes et les enfants,
—_—

EXTRAIT DE BUCHU

DR HELMROLD

Pour les fuiblesses provenant d'excès commis à un
Jeune dge ct qui son! reconnues par les symp-

tomes suivants:

Mains briilantes
Diflicultés & respirer
Insomnies

Paresso
Perte de mémoire
Faiblesse nerveuse
Faiblesse de la vue Douleurs aux reins
Lassitude générale Rougeur de la peau
Eruptions sur le visage Sécheresse de la peau

CETTR MEDECINE

détruit invariablement ces symptômes ; mais
s'ils ne sont pas combattus à temps, les consé-
quences de cette négligence se traduisent géné-
ralement pur Plmpotence, l'Imbécilité et les at-
tagues d'Épilepsie, qui sont souvent mortelles ;
l’Aliénation mentale, et par cette maladie terri-
ble,

LA CONSOMPTION.

Beaucoup de gens connaissent la cause de leur
misère, mais peu l'avouent,
La mort des milliers de personnes qui périssent

par la consomptiun est une preuve terrible de
cette assertion.
Quand la constitution est affaiblie de cette

manière, il faut avoir recours à un remède qui
fortifie et qui donne une vigueur nouvelle au
système ; et c'est cela qu’on obtient par l’'Ez-
trait de Buchu de Helmbold.

UN ESSAI CONVAINCRA LES PLUS INCRÉDULES.

FEMMES! FEMMES!

Jeunes ou vieilles, célibataires, mariées ou qui ont
l'intention de se marier.

Pour le plus grand nombre des affections dont
souffre 1e sexe féminin, FEXTRAIT DE BUCHU
surpasse tout autre remède ; par exemple, dans
le chlurose ou retention, l'irrégularité ou la sup-
pression entière des évacuations habituelles, la
stérilité ct toutes les maladies auxquelles les
femunes sont sujettes, on ne pourra trouver un
remède plus efficace.

MALADIES SECRÈTES

Ne vous servez plus de baume, de mercure ni
de médecines répugnantes pour des maladies
désagréables et dangereuses.

L'EXTRAIT DE BUCHU DE HELMBOLD

guérit les maladies secrètes dans toutes leurs
phases, à peu de frais, sans changementde ré-
gime et sans aucune incommodité.
Ce remède occasionne un fréquent besoin

d'uriner, et par ce moyendétruit les obstructions
et guêrit les retrécissements de l’arêtre qui cau-
sent de si grandes souffrances et qne l'on voit si
fréquemment dans ce genre de maladie.

Les milliers de personnes qui ontété les victi-
mes des charlatans et qui ont payé des prix énor-
mes pour être guéries on peu de temps, ont dé-
couvert qu’elles avaient été trompées. Avec
l'aide des astringents les plus forts, le poison
sèche dans le système, pour se montrer de nou-
veau plus tard, et souvent après le mariage.

SERVEZ-VOUS

DE

L'EXTRAIT DE BUCHU DE HELMBOLD

Pour toutes les maladies et les affections des
organes urinaires, le reméde est effectif, quelle
que soit la cause de ia maladie et le point où
elle soit arrivée,

Les maladies de ces organes demandentl’aide
d’un dépuratif. L'Extrait de Buchu de Helmbold
est le meilleur dépuratif connu. Ce médicament
aura toujours l'effet désiré dans chaque affection
pour laquelle il est recommandé.

 

SANG! SANG! SANG!

Extrait Fluide de Salsepareille composé

FORTEMENT CONCENTRE

DE HELMBOLD

SYPHILIS
Ceci est une affection du sang qui attaque les

organes sexuels, l'intéricur du nez, des orcilles,
de la gorge, etc, et apparait sous la forme
d'uicères. L’Extrait de Salsepareille de Helmbold
purifie le sang el donne à la peau un teint frais
et animé. Comme l'Extrait est préparé spéciale-
ment pour ce genre de maladie, ses qualités sont
plis efficaces que celles de toute autre prépara-
tion de salsepareille.

LA LOTION DE ROSE
DE HELMBOLD.

Est une application excellente dans les mala-
dies d'une nature syphilitique. Elle est recom-
mandée commeinjection daus les affections des
organes urinaires venant d'excès. Des certificats
du caractère le plus respectable accompagnent
toujours les préparations.

CERTIFICATS DE CURES

en notre possession depuis huit à vingt ans et
signés de noms célèbres dans les annales de la
science,
Pour les vertus médicales du

BUCHU
voyez le Diepensaire des Etats-Unis : les ouvrages
importants du professeur Dewees sur la pratique
de la médecine; les remarques du célèbre docteur
Physick, de Philadelphie. Voyez également les
remarques du docteur Ephrim McDowell, médeciff
renommé et membre du collège royal des chirur-
giens, Irlande, publiée dans les ‘Transactions du
“ King and Queen Journal,” voyez la “ Medico-
Chirurgical Review,” publiée par Benjamin Tra-
uers, membre du collége royal des chirurgiens,
oyez enfin la plupart des derniers ouvrages.im-

portants sur la médecine en général.
—

ExTrair pe Breno.— $1 par bouteitle, ou six
pour $5. :

EXTRAIT DE SALSRPARRILLE— $1 par bouteille,
où sig pour $5.
, LerioN pes Roass.— 50 cents par bouteille, ou

six pour $2.50.
Une demi douzaine de chaque pour $12 suffire

pour guérir les Gas los plus obatinés, si los pres-
criptions sont suivies À la lettre.
Tous les médicaments, enveloppés et protégés

contre toute espèce d'indiscrôtion, sont délivrés
avec Je plus grand aoin aux adresses indiquéos
par les clients,
 

Compare en personne devant moi, Alderman
de la ville de Philadelphie, H. T. Helmbold,
lequel & déclaré sous serment que ses prépara-
tions ne contiennent ni narcotiques, ni mercure,
ni aucune autre drogue pouvant porter atteinte
à la santé, mais qu’elles sont seulement compo-
sées de matières végétales.

H. T. HELMBOLD,

Attesté et signé devant moi, aujourd'hui, le 23
novembre 1854,

Wu. P. HIBBARD, Alderman,
Sth. street, Philadelphie.
 

Pour information d’une nature particulière,
s'adresser à

Wa. T, HELMBOLD, Chimist, -
Dépôt, 104, South 10 street.

Below Chesnut, Phila.

MÉFIEZ-VOUS DES CONTREFAÇONS ET
DES MARCHANDS SANS PRINCIPES

qui cherchent à écouler leurs ‘ propres articles”
et ceux “ des autres,” grâce à la réputation ohte-
nue par les véritables préparations de Helmbold.

Véritable Extrait de Buchu de Helmbold.
“ “ de Sulsepareille “

Lotion de Roses ss

Ayez soin de demander “ Helmbold's Prepara-
tion.” N'en prenez pas d’autre. Vendues par tous
les Pharmaciens, ‘
Pour éviter toute fourberie et tout danger,

gardez cette annonce et envoyez au Dépôt à
Philadelphie.

Montréal, 10 mars 1864. H—AA--23

 

ONGUENT ALLEMAND DE TANNER

Rendez hommage à qui le mérite.
L'Ongueut Allemand de Tanner est un article

qui a été pendant longtemps éprouvé dans le Sud
de l'Amérique et les Etats-Unis, et est recon-
mandé par plusieurs médecins daus leur pratique
pour guérir les brûlures, les rhumatismes, les
maux d’yeux, le mal de tête, etc. On en jugera
par les témoignages suivants :

(TÉMOIGNAGE D'UN MINISTRE.)
Dr. TANNER,

Cher monsieur, — J'ai fait usage de votre On-
guént Allemand dans ma famille pendant plu-
sieurs années ct je considère que c’est un bon
article pour le mal d’yenx. Je fus moi-mèmeaffli-
gé de cette maladie au point d’être forcé d'aban-
donner tout travail, mais après un usage de quel-
ques jours, mes yeux devinrent plus forts et
guérirent. Je puis maintenantlire l'imprimé aussi
bien que tout autre.

° Rfiv. Henry W. BiDEL.
Cold Waiter, Michigan, ;

14 septembre 1863.

REMARQUES.
Si une personne se rompt un membre, elle ne

peut s'attendre à être gnérie par aucun onguent;
mais pour une famille cet onguent est supérieur
à tout autre sur le marché. Le Dr. Tunner, l'in-
venteur, qui est un ancien médecin, s'est servi
de cet onguent duns sa pratique pendant plus de
40 ans. Aujourd'hui, il s’en vend des millions de
boîtes chaque année. L’onguent ne contient au-
cun ingrédient nuisible.

Dr. TANNER,
Cher’ monsieur, — Dans l’été de 1862, je fus

tourmente par un rhumatisme. Je fus forcé de
me servir de deux béquilles. Je fis usage de l'On-
guent Allemand du Dr. Tanner pendant environ
deux semaines et je commeuçai à sentir du mieux.
Je suis maintenant capable de marcher sans le
secours d'une canne el je me considère comme
guéri. Je puis le recommander comme un bon
remède pour le rhumatisme.

R£v. GEORGF VERPLANE,
Scaneatelas, N.Y. ;

21 juillet 1603.

Dr. TANNEPR,

Cher monsieur, — Votre lettre du 2 du présent
est reçue ; elle me demande si j'ai été guéri des
piles par votre onguent. Quand vous me l'avez
recommandé d'abord pour les piles, j'y avais peu
de coufiance. J'enai fait usage pendant deux se-
maines, Je suis maintenant parfaitement bien.
J'étais si malade alors, que j'étais forcé de garder
le lit.

Hon. Ezra Coox.
Branch County, Michigan, ¢

3 octobre 1864. 5

Dr. TANSER,
Cher monsieur, —Je me suis servi de votre

Onguent Allemand pour le mal de tête et je pense
que c'est le meilleur remède dont je puisse faire
usage.

Mad. Maria HarouxT.
Canaan, N. =}

12 nov. 1863.

Dr. TANNER,
Cher monsieur, — J'ai fait usage de votre On-

guent Allemand pour des engelures, ct je pense
que c’est le meilleur remède qui existe pour des
cas semblables.

: Hexry G. Coon.
L Cold Water, Michigan, ?

9 octobre 1862. $

Pourquoi les mé@decins défendent-ils l'usage
d'un grand nombre de médecines qui se vendent
dans les magasins de drogues ? Simplement
parce qu'elles nuisent à leur pratique et rien de
plus. Si un homme est malade et est guéri par
quelques doses des pilules de Ayer, le médecin
n’en profite aucunement. Le Dr. Tanner à été
médecin pratiquant pendant plus de 40 ans eten
faisa 1t mention des fuits ci-dessus il parle par
experience. 11 a été appelé plusicurs fois pendant
la nuit pour aller à 5 ou dix milles dans la cam-
pagne pour voir des personnes qui avaient à
peine besoin de lui. Ainsi, si ces personnes avaient
pris une dose de quelque remède, elles auraient
été sans doute guéries. Le temps est arrivé où il
faut abandonner le calomal, le mercure. Un Dr,
est appelé auprès d’an patient, il laisse un remède
mercurielle qui conduit des milliers de personnes
Au tombeau.

TEMOIGNAGE IMPORTANT,
Dr. TANNER,

Cher monsieur, — Quand vous m'avez engagé
à essayer votre Ongnent pour mon rhumatisme,
j'uvais peu de confiance en elle. J’en ai fait usage
plus pour vous faire plaisir que dans l'espérance
d’une guérison. J'en demandai et j'en fis usage
pendant neufjours et neuf nuits renouvelant l’on-
guent tous les 12 heures. Après m'en être servi
pendantsix jours, mon rhumatisme me Lourmenta
moins et au bout de neuf il avait disparu. J'es-
père que tous ceux qui éprouveraient le même
mal essaieront votre Onguent Allemand.

NATHAN RonERTs.
Jordan, 12 mai 1862.

 

ELEAZER TANNER ET Cr,

Propriétaires
JOHN F. HENRY Er Cre,,

303, rue Saint-Paul, Montréal,
Seuls Agents pour le Canada.

H—na—23,

A. BAZINET ET CIE
PHOTOGRAPHES CANADIENS

Coin des rues

NOTRE-DAME ET ST.-VINCENT

10 mars 1864,
 
 

BAZINET et Cie viennent d’ou-à PORTRAITSPROTOSEIER pour preñdre
es P RAPHIQU -BROTYPES, ete,ete. QUES, AM
Portraits pris sur Verre, Ivoire, Cuivre, Fer,

Acier, Cuir, Toile, Bois et Pierre, depuis la
grosseur d’uh pois jusqu'à la grandeur naturelle.
Le jeune Canadien que M. Bazine vient de

s'attacher a travaillé cinq années dans un des
meilleurs nicliers de New-York et est un des plus
habiles photographes du pays, - .

Montréal, 9 mai 1868,
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BRISTOL
ENDUITES DE SUCRE

Le grand Remède pour les Maux de
POUMONS, D'ESTOMACETD'ENTRAILLES

Mises dana des fioles en Verre et
garanties comme pouvant être conservées dans

tous les
CLIMATS

CEs pilules sont expressément
préparées pour opérer en harmonie avee

la SALSEPAREILLE de BRISTOL, ce grand
Purificateur du Sang dans les maladies résul.
tant d’humeurs dépravées, et de sang impur.
Sour l'influence de ces deux GRANDS RE-

MÈDES, les maladies jusque là considérées
comme entièrement incurnbles, disparaissent
promptement et permanemment. Dans les mala-
dies suivantes, ces pilules sont le remède le plus
sûr, le plus prompt et le meilleur qui ait été
préparé, et peut ctre encore appliqué à
LA DYSPEPSIE OU INDIGESTION, LES
MAUX DE POUMONS, LA CONSTI-
PATION, LES MAUX DE TÊTE,

L’HYDROPISIE ET LES
HÉMORHOIDES.

Depuis plusicurs années, ces Pilules ont été
employées dans la pratique quotidienne, tonjousr
avec les meilleurs résultats, et c'est avec la plus
grande confiance qu'elles sont recommandées
aux patients. Elles sont composées avec les ex
traîts végétaux et les baumes les plus coûteux et
les plus purs, et dont il n'y en a que trés-peu
d’employées dans les Médecines ordinaires à
cause de leur coût élevé ; cette combinaison de
rares propriétés médicinales est telle que dansles
maladies longues et difficiles, où les autres re-
mèdes ont complètement failli, ces pilules ex-
traordinaires ont opéré des guérisons complètes,

SEULEMENT BW CENTINS LA FIOLE.
À vendre par tous les pharmaciens en Canada.
J. F. Henryet Cie., 303, rue St.-Paul, Agents

généraux pour le Canada.
Agents pour Montréal : Devins et Bolton,

Lamplough et Campbell, À. G. Davidson, K.
Campbell et Cie.. J. (Gardner, J. A. Harte, H. R.
Gray, à In pharmacie du Dr. Picault et par tous
les droguistes du monde.

Montréal, 15 déc. 1803. pC-AA-1-137
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REPARATEUR UNIVERSEL
DE LA

CHEVELURE
ZYLOBALSAMUM,

(Ean Lustrée pour la Coiffure,)

MME. S. A. ALLEN,
Les Grandes Préparations sans Egales pour

Réparer, Fortifier, Embellir et
Parer In Chevelure,

A prendre le pli que l'on désire; elles nettoïent le cuircheveln,

arrêtent la chute des cheveux, et leur donnent une couleur

saine et natnrolle. Pa

Le Reparateur ne manque jamais de rendre aux
Choveuz Gris leur Couleur native de Jeunesse.

Il n’est pas uno Teinture, mais il agit snr les tissus
des cheveux, et leur distribue la nourriture naturelle qu'ils

demandent, ot en produit ln mônie quantité vivace et luxn-

riante que dans la jennesse. La 1nilette d'une dome n'est

pas complète sans le Zylobalsamum. ou Eau Lustree
pour la Coiffure. TH nettoie lu chevelure, lui donne des
parfums embaumés, et conviont égaloment aux jeunes et
aux vienx.

Pour les Dames et les Enfants dont les cheveux ont

fréquemment besvin de toilette, le Zylobalsamui n'a pas
d'égal.

LE REPARATEUR REPRODUIT.

LE ZYLOBALSAMUM
Cultive ct Embelllt.

DÉPÔT PRINCIPAL:
198 et 200 Greenwich St, Now York, Etats-Unis,

ET EN VENTE A

Montréal, Québec, Toronto et autres
Villes du Canada,

Montréal, ler oct. 1868.

ROMANS HONNETES.
‘ NOUVEAUX VOLUMES."

La MAISON MAUDITE, par C. Guenot...-.
in 12 rel. toile.

LUCIE suivie de TRÈCHE, par
Marie Emcry....….…8.000 000040 “+

LA FAMILLE MOLANDI, par
de In Morre.....….4…ssenss es

MARGHERITA PURTERLA par
Cantu..........TTY «€

JANINE par Roux-Ferrand...,.. * "
L'ESPRIT DU CHATEAU DE
XHENEMONT par Christian. . . woo

L'ESPRIT FRAPPEURpar Brown-

H—146

 

 

BON... Lee ee ns se nee neue MN
NOUVELLES HISTORIQUEL de

la Flandre par Borchgrave..... “ «
LE MANUSCRIT DU VICAIRE

par Tournefort.su

|

# ©
LES EMPOISONNEURS par Gue- «

auMOb... 1 Le 00060000 ee ae aus u

RAYMALDO ET SELIMA par Van
Biewliet......u…….00vecesu0r “ot
CHAQUE VOLUME 30 CENTS,

En vente à la Librairie de

J. B. ROLLAND zr FILS,
Rue St.-Vincent No. 8.

ADAME Keilheimer, de Pirin
vient de nous faire parvenir un nouvel

assortimentde Fleurs Artificielles que nous pris
onë instamthént les dames dé Moniréal de venir
voir. Nous les assurcns qu'elles n’ont rien admi-
ré de plus exquiset de meilleur marché.

J. FOURNIER et GÏE,
242, rue St.-Paul.

Montréal, 25 février 1863. 16

  
Elles Îs rendent douce, soyense et lustrée, at In contraignent

 

 


